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MoNSEIG NEUit,

Pendant qu'arm dit GlaiCve de la divine pa-
role, votis i cessez de combattre pour la gloire
de Jius-Christ, pour l'honneur le sou Egse,

et pour le bonheur de vos ocalîles,li htabitett
lt partie ci ilisée de votre immense Diocèse;
pendanti qui vots consacrez vos veilles labori
cluses à éclairer leurs esprits d(lii flabeau de
lt foi, et a toucher leirs cœeurs par sa tiviie
influnice, pendclint que, pasteur initigable
vots poriItz si courageusement lt le poiüSlis ujoir
et de la chaleur à les iistriire et à les édiier
par vos écrits, vos paroles et vos actions; vous
te perdez pas pour cela le vie les iiriiios
enfinis de la nature qui ha bitent aui sein des
àirèts et qui gé missent encore sous le jolg

atfci'rux lu ipaganisme. De tout telmps ils ont
et à l'obîjet d tavotre paternelle sollicituidte .Votre
Gradetr le recutila jamis devant auicun sa-
trifict', pour leur procurer le bien (l de la re-
ligion, leir ienvovant les Rdes-Noires. Ne
pouvant aller vois-mèmte au sein dle ces foréts
vastes comme l'Ocea,a la recherche les pau-
vres tribus s:mvt'aires, vouls eiuttez tout. ci] cei-
vr pour lichauffer le -lissionîaire au souIllie
brhitant de votre:t>nloir pour le salui des -âmes,
VIt volis 1ii a gn i n esprit. Elles lie s'el-

fatcront j:au:us de mon sIuveniir. ces paroles
tmtieiaiutes, que vou iiressâ.es, pour la si-
xieime ris, le princinemps dernier, lorsque pros.-
ienit aux pils le V. G.je lai priai le béir lai
MbsionuIle :'allais enutreprtlre: ./ec, mon
en/untt, allcr S i'e'r css dntes urri ont coél tout

le santg de J. C. et qui soiît Yi ,/ndontes. Que
w< pti.s- e rou/s rIc ('cop)lagnie(r ilns ros cou rsesiown-
raines1... 7ap)uis/ueaje ne le¡uis /aire en per-
so/nne, sye::- assuré i/tup je serai(Ivr acec os'esprit

et (e ca;îîî'. Ces .aroles, .m\g é. n té toiirâ-
mle d(1 11bisnsniuîiiaire comme im baittne bieifiti-

sat ait milieu de ses íltigues. Aussi a-t-il
cru qu'il tlit de son devoirr dle domittir à V.
G. les dét:ils circonîstaniciés sur cette vaste
portion de la vigine .,i Seigneur, qui l'iiitnersse
d':uitttanit plus qu'elle commence a ti tii-être
défrichiée, et qui promet poumtait une m issonî
iaboidante. le à m apph ru a relater sirtîjiti-
ment les faits proposés à éditir et à eneona-
ger les lecturs, sirtut cuxiplui sont associ'
à icetivre aile de lai propagatitu de la
'i. Je raconterai av(,cc la i naïvet les

diverses émotions qu prouvt ILamo d<.litMissi
:ire., lorsque, t-rlt p r init tlire aplini-

lieu de for s:s haulaites, i su retroîve avec
Dieu. Si peCire dattis beitdoupii de d"utaIlis.
c'est qui je suis peuInd(I que ti-s liieuix lee.
teurs n itroltuverontil niet do troltp niiitioix,
dans le tailoai (le je lr fl'raîi il'ie âmîe

que Dieu ai pceilc à la icolaîui,saîee le soIa
hvaingilg. Gt I si cete lettre p iultn rai-
iuunantt. l'ardeur îles asees à la prottgatii
le la foi, eu iger di autitres a s' yilijomdir,

je serais bienreotmîtdse, ut je Sis d'av:nce
que V. C. I.on bénirait la provigItnce.

Ce fit pouir iol ille bien lttue coisolation,
Mgr. lorsqie le printeml dernier.je pus miii'aL-
Jomndre deux confrères ;e y t'avais-pit jisqIu'a-
lors uit avoir rîqu'îuun. J'avais îmlême été qiel-

aies fois titig d'entreprn:lre seIl t oI01g
.'"eu, t.ujolirs pi tt soivent digloreix.

Ainsi a. intesuire que les miiiniistres dli .santtetiumire
se ultitiîplient, touîs avoi's le bonhîleuiîr c ti

voir lii plus grat nombre se dévouer aux
glorieux travaux les iuitssiots satvae's. .Mgr.

'Freque rie Bvtov avaii atssigu am fi. P
ClemenVrt Le:, missions quis'tdntjqu
lai0 liiti/4i. Taindis <puioe I..P. Arnanud

devait tm'acompatg ' dans les postes les plus
recalés que 'aîîm rais i visitcr sur les bords îLe
la lhuc-.Jan l/s.

Nuits partimes tots .s trois de .Bvtovnî ait
coeniIiîicoetneit tde mai, après nous être mis
sous la protection ti eMario i maculèc, Paî-
tronne die cette ville et le tnotreCoigrégation.
Je nt'ai pais encore ouiié, Mer. la scèuc tu-
clante ulii se pasa alors ; trois Missioittaires
étaientt à geoux, et le vnr pr'lat quIe l'o-
béissmance a mis à la tte(I de oce Dioese, levait
lus mains vors tj Ciel et d'Iue voix ému., pri-
tut 'lsprit aiit d'atniier de soit feu divin

eîiu qu'il envoyait visiter ses oiaillcs.quîi lia-
ttmitn. los régiotns glacialus : puis ntus press:uit

contre sotn ci r' pîter.tel, il oníibindit ss lar-
Mes aivec celles de ses uitltiîs,qi ile quittaient
pet-ètr'e pour tijoirs.-.le i vous dirai pas
igr. les diflicultés que nois éprouvâmes, les

dangers q(tue ious eûmes à courir pour attcint-
dro TanisKming.

C'utt f ec posto que nous devions laissr '
le itère Clément, pouir predtre pas Pge. le P're
Arniaud et moi, dauts l'îu ldes ca nots d(e tPilon.
Compagutie jus(1l'à la i ihdso. Crai.
gnaîtunt d'iirriver trop tard, nous 'oyagious à
gr'andecls jcurnîucs. Les caîtx étaien t si liautes
et le couîrant si raîpide que tutus l'itmis plusicurts
foiis siur la poeint d'étrce otutracînis dans îles pré-
cipices afl'reuix. Unei fois enitre acutres que nios
voyngiecurs tiraienut le cantot avetc uo cordelle
uat deossus cd'cune cascdo, la cercle se romtpi t, et
le canot .fuit entrtaînó v'ers la cholte. lDeux
persnoamctives effi'aîyanites se lióscntèröt anlors

à nos yeux, ou de voir le canuot al!er se briser
contre titm tronc d'arbre pilacé ai beau miieu

CItu courant, ou daller s'engloutir dans les lotir-
bilions qui étienut att dessous I M nais nous ve-
Ilions cl Chatuter un Cantiquei i étoric, lole
de (cilrer, et cette aiiiListe Mère vînt a notre
secoutirs. Ce qui auruait dû causer notre perte
devint ai contraire notre moyen dile saLutt t;in
iroquois, rqli golvacitit le Canlot., le voyant aiur
le point d'aller se briser contre l'arbre, se pré-
cipite dans l'ca.t, d'une main saisit 'arbre, et
de l'a.tttre ictietnt le caînt siuspeiht sur Pabî.
me. Les autres eurenti tsi le temps de re-
touer lI corde. -Nouts ecliappmtttos encore

cette Ibis, et noms recommençames navigner
en uliant PiL h'ca riis S't.lella. Oh ! qu'il
est doux pour le issionnaire, Mgr. de pertsc'
qu'une Mére Pissante et 3oînîe, veile sur
ses jours...! A mesutre que nous approchions
di hou ou depuis quelues aniices nos avos

cIu le bothrueur cleiufhitnter à Jéstus Christ clos
àmuiesaitreis i b raei's, et où j'ai Ilacé dl-1

puis lors mes ltus chèrs afections i; mille pen-
sées iverss veauient s'e iparer denu 'esprit.
lverrai je ces chers Neuphvtcs qmicii. Pannée

ldernièr3e, vers aiit îles larmes ciI me quittant,
Ie cdais-je ai moi-m c. Nous étiouus vn-

core à dux jouinées de mare de Teniiska.-
min-,ug, orsque nous rejoignîmestie quiuaine
cie sautvaes de ce poste.Ds u'ils recouuîrent
le cantot des Rd 'cs Noireq, ils vinrent, à tnotre

rci onître. La .oie qu'ils Iatuifestaient en
noas revoyanut. n-avait pu eflaer cutièrement
'exprcessiot de tristesse ré1panducie sur leur
physionomtic, je leur C ILde:nanitlai la caus:e et
ils Ie diret: 'ère,, tun gcan; titn re dle

" ceux ile tt avais laiusss, l-aniiee derière.
" plems de vie et le sant, ont cessé de vivre
ti tu e les trouiveras pliacc au lieu de la mission,
tmais tut y veOrrais encore u tantitt( de malades

Sgii attendent, disnt-its, tott arrivée polir

m mourir; ils lbénissetît le Gral-Isprit l'aivr
été arrosés de Peau de la priere, et ie-rami-

' gnnt pas la mort. Mais il tn est pas de
u (ie le ceux quti te priciut poiit. (les pay-
t cis.) Cux1iz là voyaiuit la maladie, eut sont

" epouvautés, et disent ug uii's tue prieront ja-
mais..ls nc ve'llent pas apîtrocher dû la

i Ste. Catbnile.ii laiis 'r baptiser leurs en.tifiins.

la p i r (lie. isent-s, cela les terit muIi-
rir Ti tue leli 's verras pas, ils sont tous ca-

a chés dans les bîois aux aîlenutoiirs uli fuort, et
i plus quie jamtaiis ils boivent le la liqueur de
e / u, (iehkote't.) Quelques-utnis cde ec(Ux
qui saiti.iptises et qui avau'it it. au Grand
Sl'.sprit. :je n b:n' plus, ont re-ont ai
"tboir- acet hrer, parceue les Pay'us lai
"Oit dit, quils mo5uiirrlaienttt tous, s'ils il lia-
S'aiiti it .ts. 1b toius ouI auussi uprésenté plu-

Ssiurs l'is de lai bismmasu sc, imas îots
S 'eun bainnus jacimais, iou aiions nmeux

mtuuarir... !' 'Tanîdis quaI'ils I parlaicut.
leurs yeitx S se reimplsl-iit. te larmnes, ct leu

lliyionitimie exprimaient toute a lai I.us tu t
Ioiuletur' profouie, et ino st.iuite '..siatioi

qIlue je I' usse pas iiiio seau çouuuIIn e i zchoz
ces hiabitaus les f'rèis, et ti tin s tru'ou vo i.

aîsstur'ó ît que chez ecu iqi unît été ''.

tuérés. Chaiciunue les paroles 1u e.je ventais d.eL-
tendre, avaitt ée comiti titiui gaaie qu l le-
çait le cœutr. Carje dois vous Pavouer, lgr.

dleptis rie taas stptrieuirs mi'o.it eivoyé p r
óva2i liîseru' c-s i:iles iaifort ts, j) in'cai
eui à emii ue lur -ror. bonheur. trou ntt
Il mieux à les imi'tritire et ai Ie sacrifier pou
elles. L'amiritable~ résignation avec laialle
ces bons Nùoplh'tes sulliorltît leurs soutii -

ces; la toi eta la piété qlui les animnut ; a juule
qu'ils ut échiter oi reîoanttt hk eprètr ; voilf
Mgr. le liaume oiat se sert Ii iiis-ioiaire pour

aLouceir les douleturs p que lui Causent le, iuaiux
de ses enfiacns. Lorsque touts Iom'fues fi uitn millea
il11 poste, nous a per'çûfimtutes tous ces bons Néo-
phyltes accouiri stur le rivage ; les houuîes i
lis enlans avaltle fusil au bras et sauiinotre
arrivéC par phluieuur' décharcges. Toi e lau muis-

sin aaittt iv o à sa douleur, et pis ii air
le l·te. A voir ces exco lients chrétieus, on

ciu dit que r nit ticmanqimit à leuir boinihleiur
matis hélas !j'eus bientt occasion le voir lu il

ti'avait pas exageé dans le récit qui maiit
été fiit de u détresse. Si je i'adrnessais à

un iti i e pour lim l' len îrles onvelles de
sa feuniiot et de ses culaits rqItue je i 'ivoyauiS
pluis, soit silence métlancoliupiie et de grosses
larmes q .lc jvoyais coulei' le lontg cie ses joues

fl's ou décltres, sihilaieit me dir :
Mon Pre, ils ont pris le ueva nt dans it

ioildo iilleuir. et jo Vais bientôt les y rejui t
dre ! I On se tromprai t. baucou si Pl'on s'i-
imiagiit 1 u'il y a moins d(e scensibilité chez
nos tmliions Nèoéophytes que chez lis htoi.'ii's
civilisés ; je puimuie assureré ipte je i'ai vi
tille part iailleurs uaint de sensibilité jointe
à attuit cde résigation. J'n ni rencontré

uelueitos lis. assis sur lias bords d'uine rivit're,
les yeux lai et. pleins dce huics ; Pair triste
et alatt ; se r'elusuut fà pircuitî acuienue nour-
r'iturîe ; (ils avaîienit vut ens quehltios jours leutr

fb.ilule entiètrcldescendro clatis lac totmbhe) maois
se conîsolcr ct reprendre couraage, sitôt quie le
prêtre faisait briller à leurs yeux P'osperance
d'unei éterutîlt bienshîetrcuse. Le Missionire i'
tt'eût-il pans d'atres sucecès ; il serait,. certes,
déjà pulus que p'ayó' dc ses fictigues. Il nuc sera

jamnis donn, unisau tre protestan, ni aut
philosophe d'eu fairutant '

Lcs caiiots dcestin-s ' cidtite le Père Ar-
tiauild et moi, à lac ile <l'hluson, ne devanit
paurtir ue dans tutue dup ine te jours ; je pro-litat d e rtaurd lait' .str'iuire et cotnsolert ce
bon pieupîle. Jaîis, lihai ! il utvait <'t ai-
ant beso i <e c<lianiaoIttnii ! Le l'ère Clément
ricolsa alos le prj forme denus plusicIuts

années. d'aler Vtist Oit novaiu t .:, ap-
pele .ia wut gue, situé- à sept oii hit 
tii rues i uiIrche, aiu ord-oest de Tlema

ku3agîîî. Le trajet sen.est extrémemet dilli
·i'. La rmire.diIus beauctou id'CaIroitý ces-

se dlêtri navigable ; ,ots ou 'st obhig de topr-
te' le Canot ut le î ¿ ge f tra vers les bois, et
cela .'espace e la tt hit, et iuebits fois

nultuilles. Là cammhe illurs, la vue dul
Missionnuaire fuit unt sujet da joie pî'orl les unts
et ie terreur pour les aut . iCes detimers.
s'ètacit aîussi mis dais l'sp't queplar'sene
dII prètre l's feraiti ni ri' Atiycut à

sotu a pproc . Qlelqlut'elP Ii. q tl fi p ol' . I es
ermdrqu'il étu il. veini que pour loinr en-

s ir le am gi m conduit nu hiuilri'.
plusirais losiieit pus uutmue lever lis yeuxsur lIi. La tluar, iéaatioisI.manifestare t
la jie rilet loî' causait l'îrrivée ui enivty

du G'wicl-Lispn, et firclt tu î -urs efîbrts
pour sistrr'. L P. Clemaeatbaptiau i
nombre d'eunfnis et putsieuadiltes. Unl les
prioeiltaux de cette tribu.<pqute j-avais ut le
boheiiuttir d u'aptiser, il y a deux ais, ait l'art

dle Mose, et dot la etrvu nIL s'est Jatuais
raletI depuis. na pasL peu eatribu par ses

ions emp bleés, f faire naite ui hae id'e
de nire Ste. Rehlgion tbuis esprit ce CiNde

ses cmipatrtes que la maIli ifl et.t la paussions
jtuir' les lqIuius l'acs 'avaiut ly enuè

ment a brnis.bù nissi.j dspere. lure du dé-
muierolea lett,nî le 'isitumuie teut1

iire de ruquentes apparitioains. Lus ciaiar-
uhtes réitérées quîephtsicrs d'ent'euxavaiut
titeLs zaup:òs du e ns pour nouls prier de nlous
reidre ilee. 'ux. eti ardeu ue lai plupart

oin. milt L s'.ur e, mi' est cin sur guaanl
Mauis htélas ! e ut l'as CuIvs ? t sIt. les
reiss iur nes . 2l:ssa qud/cacn n o/ta,,ope'raruii <cusinn

pu :'. . ! j reviens à tua CIté t Ii sioi dI

.l i'ava:s rien de pis ure<sé, eni arrivmit
aut mîtilicu ttiPx. que 'ailler rtri qliqueli'S

parleàs dIe ou-aolaiuu à ecus' qurtntus par
la imalie iauur dans tutrs iuirt' caba-

uas ; et, le tam llir c t ai tai ¡ nd. _'Jaustjtle
les avais pas enaor'e atos visités, iulait je fuis
moi ifmme att ctiid éerr- tiru' aiti-.ars--

put dli lai dlrssd dill mes ilers eulautas, plia
ei''îcr' 1ue les ilugu . du oy . aiaiat:uitoc':ai-

s eaena mi ai:ae r-vo:i n lue hu'. l .
resemtble \l. ':unru > bt'rgeois thi irt,

avaiten h lIdituii il iu de tprépurr un

auput li l anus sa propre iuiso apourmt

recev (r. , mon sS.il i w tu erll L

yant pas h lrus.o: m ules vu rudir.

eut gra 1 notort. aut oira ce ol lg:enti
ul.îans ntilue aunid' jil c. C nda't res-

sayai de ii tiaisptr ta la chaplle; et je
pwis 'o:nmene'r. tant lt lie utal, e- x'r-

ic.'s d la u 01tus . thLi 'aou' u ehits
Neopiijhy ,tas s'î'aemresientt dat'anuir au la scn-
te caaL:wo ii nu 'aremicer saun dli ba c!tlî:-u !:

Qululus tis s'y reacuont en s"' inut..
'autr's s yl itint apporter, et i u (Is ale jtt'

t ir s tlt'a rale sairlieu. as it' leties albu-
lants hsl:tittitit eincure reltentir hautlr do luirs
euuut:qlus satIs ly y a vat ant le sm dot
lur.ros qulqechose do memeliue

lle jaimti dle lai pime ea Comprimer iis sau.
·roIs.il iei smtltlait cuItendr counme un cai-

tilue uam re r'tentin à mies oriles. C'élti
econ lue lialtu chat igie, précisu r de la
mort : C'itait. le cailiuitie de la délirrauc ..

Lorsue je fis enIIvoa t pour la pr'uiire is
vers es peuplalds ma lhuirusesi. lon dsei
étit ithiu. silutoi'di m assouar i leat c m-

leur auissi hti'i jut'à i'uri' tic ; -mi" no s m
çoniiais iasl a tls qtue elai r a tut'' eI m sctt i' S

atur'îl. C'est i ui titi bisom aimissi li

qu'un tdevoir. Ce nt'tail lus. acil resti'. ciau
quit m'teniturmieot s gm exitnint b' plils

m11a ca aion leur étai tie ¡rtraissait dague
d·teluvic ; trois thaus la luiî'me journée expir-

r'nt dlansules bras, multnit ( les saireiu ii s la
P'Egh . et port:uµ v rs le iel utu t ra rd ou

se peigamti 'srt'llie et taour. lis
Ce (plii iax it ai tdouliur. -etit i lailoI' éae
qu'un certain ioitubroc iliJ lles, en proe fi

ute terreur aqutiite, ca nueints. tuxi aussi, ari
lépitléalIui. lie, voulaient pas n pprolrchl dî uli
de la ission. On iu'avait aino coé qu'il y

eut avait quelques itis dachès dans les bois. à
une e'r'un' distle du.poste ; y courus. et

j'y troiuv:a qiuatr<' lauiulbesCes ii 'trtiuéós fr-ap-
lis d'èpouu:'t, timon asptt ouune o-
lhii td'un èatr amlausau s'aære'tlià la hâLe.
.11 tue r'sta. dat us IaIc hantes qtuc ceux quo
leurus miuuto'îîifs y rue nituenit 'o.rcemuenit; dle ta
ttoutbre étaîit une iemmae, jeaiune eiinor, ni uis
vieille parut e. dèsodîr'e. iDepcis tptis dle ciniq
anis, tics cíl'orts plour la latire rentr'er cinc elia

nitîmo, auvaciett été imf'r'tetîcux. L'antuiée dert-
uiièro, ell ètaîit enicore robuiste, mais le lwo'ir

temuîps, quuandî utous la roviîmues, ntous la recoi-

iaisioes à pcine, tant elle était chiange. At-
ai é urasmà ît la potsait àagrtnd

tacs vers lau tombe, eille uie se le dissititilici t
ias ; mais pliua elle seitait sa finapprocher
plus elle re-doitait de so trouver avec elle-

mie. l-Ile était à peu près sufisammenrit
instruite pour pouvoir êtria baptisée, mTais l'i-
dec il tle bauitm. et mtte hi p nceulit

piretre iar.'dt stu mîort, la gu ait d'èpguyante,
Oit I Mgr. ilfuimt être Itémoinî de pareilles s:-

tues por s'î flaire une juste idéec. Ne pou-
vaunt uin iut prsence comme avaicnt fait les

atrcs, elle prit le parti cie demîsouurer. insensi-
le fà tout c u Ite je pourrais lui dire. Cou-

be Il fce ci tîre terre. elle ne -,voultt ni ite
rfo nre, ti mmiie lever les yeux surl'image

di au'eu qe j lui iipréseitais. Elle ic put
toiutert emptheirquedeleties es paiics tanîtôt ter-
ribles, tantôt ::onsolantes que je li i adessasis.
te vmnssent frapptr ses oreilles. C'était le

seal mIyen qul'ele cUc lai0s eu ion pouvoir
porit faire naître le r'ttir dans solin mne.
File s'obst iiai uèamumioins à garder le silence.
Detux aiutres auixquelles Ja iialessaai ensuite,

et dout l'utue était sa imère, tie tiîamoignsèrent
u-ius du lmtIeieres disositis. Constaimet t

frlapléeps dle la pensée a'utne prompte mort
snut lai st.. le inos conférenices, elles è iaiietit

nou m1ioins i'iLeri'iées de ma présencc gte j'-'
tais mi tmmti ail de ltin déploraile état.
Lorsqut, après une longie exhortaîtionî j'essa-

ys ce leur demader si ellesl ne scraijenit asi
bien aise de recevoir le a line. "Noni, me
repnaidicuit-ellis, celai oiluuus ferait mourir."
VIyat tmtues cll'rts inutils sur les âmes timi-
les; je lus quitte, m'lenfonece danauis PI'paisseutr
le la Ibrt, l'âmuîîîe a zcablée ct trisesIe :là je

tmle jette à geinouix ai pied'ltliu arbre, et mîu'a-
ulr'tssail fi îlmon refuge orduIjiaire, je suIpIlpliai
Mllcari- . Immaculée, îe s'iièntéres'erattiprès dli

soli filsl:cuaoItbleu p1u.1t:ces muialheuruel x, qclii ve-
u:ainut die refuser sa maîéulaille qulle je leur pré-
sicttais. Je Promis de célébreru mietesse en

Phon ieur de sont très auint enuar. Ol i! ma
oi M èr Mre. vous euitendites cS suupirs.

Je mn rlevauc et ur soatlag, et me dirigeaîi
vr's la chapelle ; c'c'ail lcarc de l prièrp.

Touii mes N phuytes mi'y audaiiet. . Mes
enfitits, leur dis-je, j'ai quittt, vous le sa vz.

m tes pareits. messamis, ma pa tric pour venir'
lais Vos rt-uss, appre os lacngues, partat-
g'-r vos i es, it vOus neitSgner le cleiu
du luonhiieir : voire fime 'est plus chère que
tua pririieo vie, et porit'taau il y e L ecore

la rii vous n i ine vulenut ps pielni se faire

bat isir s iu veut pat. ,:caiter lai p ai-
role d i Grl Esprit et ils onit uulaides. l t-
eIIr uelaiies stauns, et ils scurout lierîis

'<our nai.! D'tandous tous causemb, à la
binuntI .\larie, quulie prie sotn fils JE'sus de
lur lure isricmrde.'' il 'e Jllut pas d'a-

vaunt e : s'as îus.ez été diilié, gr, en vo-
ailt mett' pietusia coi grega'ttion tomber i ge-

us t 'ainc. voix uie, adtresser fà Mari-
cot e ioeahîe prière gae je traduis mtuI ià

mot
a~ ou'iens toi. o i Marie. nue nots, qni lia-

hiton. ls lras. sotîmmses les enihis de ton
lls .1 es ausi bien lue ceix qui lihabitent
Ja.lls grands villageus. puisquii nous al

i tius eréés. et ci u'il est emort suir le bois polnr
tits retier dGaLut ud l'amae. Nons étions

abitn- u IIlhIIreiiux alattl del connluaîirîne la Ste
priére de ito li s J.lass, et h .rol floi e e-

a venui nIous l'eniseigitt'r. Mais.s il y a eacarL
hi' bauoud iie nos frrs 'nevielis dans la

ntuit prolonde di' la miaigie. et qui ic .vilent
' pas prior. De grfiae, O ! Me. intecòal
poai eaux. aiiprès d to fus. pour qu'il ton-

cIte lur's cu's qui soant bien tis. Nus
a l lei dmaulols. u'I os saivoIs gneu t os

boinneu t piuîsate." D"s prières si fervi-
tes et si tiirnis dvaent tre exaucîus. Le
iileuiitt aipirès la measse j nprs :le iouivea'uu
i sentir d lia. orèt.. A iesurc que j'aIIrjo-

ma is <i plit caunptmt, mou esprit. ilottaîit
entre la eratinte et; ''sparace ; nds j'uis

iilôt otcasion d vitirt qu Mlauie avait éco i
tu lhs deux e ses Iti us. .l'taiis encore à
ntqu'iTlte <iji'tane( d cele qui la veille i'tvaîit

voiiu ni me vori m n utdrquand je la
vis ane trainmuer pour v i c isa rctetilre. Sa

t-e ttit présente etlaiil ptlèteri ue vive
attetioni apariles que m'ad:-ssa la Ialade,

auvauit mêimeuc que jc e'iuterrogeasse. Ces pia-
robes n s'elliiçcoit pas de mol sotuvenr, les
voici ' lfier, mon tèrc. je mie ietlus pas éeoit.
.etar lorsaiuetu iIe palais de la relgion du it

:Grund-Esprd, tmais qumand t as Ie pfarti
j'ai étû si siullatnte. Que ba nuit nia pa-
rut longue ! .'avaiis peur( de mourir avat

aa <'étre h:,putisét, pra je sava'Ltis hin que
Je eti poraiis pis atllerV oir le Gran:l-Espri

dans sarn n e Cita) Puis, s'a-
dressatii.sa-mière. 1T' islis mitiuet lai
dit-elle.qute je't'ti aplctrois flois daranlt la,
nîtuit h " La mère qui, peudait e prénaibile
aiatit parcu tocute absorbéc, levai la tèto,.¡etat nli

.regardi comutpalssanut sut sa litho, it tit sigue
airtimatlif et retomba dians ses réllexion-s. La

umaladol a\jontîa; Oh ! c'est qu'il tie sembhlait
toujoaurs quie j'aillais tomsber dlancs le feu île l'a-
bhume cui yolà itoutrqued 3 t'aij uppelé." Voyat
quî'elle ns'avamt lus qute pîeuudo ltmps à v'i\ro,

caur los quelques paroles qu'elle av-ait dlites Pamt

Seuisee, je la disposai au
baptine .,CIIc reçut avec toutes. les mar-
ques cit tio m pfoi ardente tci'cU1irepentir sincère,

b)aiýsant tour il tour la petitecroix, et la x-aj
daille que je lui donnai it qu'ell vait efs
la veille. Ce fut a vicille mère ui cotrt à
la ri vi are puiser Ig r. aÜr uiuu
ce fut CILe aussi qui, aprés le bapt.me lena
geait àrenercier le Seignour."Oh I! mon p

ni e it la jeune Nophyte, sitôt que le our-
rai marciher, je veux allcr à la saùzte cedgme
pour que itu me fortifies avec la Stc. graisse
de bois (les stes. hailes.)Celendantajoutast
elle, je crois qu'il est prudent de cacher en-
core quelque temps mon baptèrn auinfa-

4 dqles, parce q I si je venais à mourir, ils di-
raient que c'est ce qui m'a tué."'ous vo-

yez, Monseigneur, que notre ministère, pacrm-
les sauvages, est toujours assaisonné du vinai
gre et le miel. Je passai plus de quatre heures
dans ce réduit infect, mais que les 4. heures
eurent d'attrait pour moi. ! jamais il ne sera
donné aux mondains de le comproudi-...
Dans la lettre que j'adressai, Plaunée dernière
à Mgr. de Bytown, je lui marquai qn'mî sai-
vage infidèle avait été sur le point die me tirer
Vn coup de isil. hI bien ! cette jeune No-
phyte était sa propre seur i... Tous mes chré-
tiens partagèrent nia joie lorsqu'ils npprire.nt
qu' lie était baptiske et sa mère cat cne,
Quelques jours après elle rendit Pesprit à soit
cr·ateur, daIs les plus beaux seiltiiens d'a,

mour et de résiznation.
Onze jours 5'étaient déjà écoulés depuis

que tiens étions -à . Ténm aming-. Tous les
chrétiens avaient pu participer au bicîfitit de
la im ission: il y eutcependant encore ptisieurs
inFiddles qui lie volurent pas s'y rendre. Les
canlots se trouivanit prets. nouIs gnitt'-mles ce
poste le dix du Mois(d' inous itt tions
ne'mlpanes d~ 22i SaLutg, d:>ut .)I hilU

ipti.sin uc. Tute la mtiission se r4.atiit sur
le rivace et une décharge cie 50 coups de it.-

ste se m 'la uix Cris d'adieux, et sembla por-
ter jusqu'at Ciel nos veux. rciproques.

Je vis, en pLssant 'an lac A2titibbi,nms cher.i
Indiens de cette trib. Je leur annonçai que
le Père Clément serait chez eux sous ieu de
ours :je baptisai leurs enfans et je bénis la
tombe lcJIusieuirs fervenîtsNéophîytes qu 'utno
mort I pró maturé" avait durant lhiver. enlevé
à Pclificatioi de leurs frères. Je.visitai aussi

le tombeau solitirc d'nt vicilla rcd res peciable,
qui depuis 415 aus vivait dans cette place on
qualité d'prent pour loratle Coipagnie de
la Baie.d'lIuJson, et qui venait cde terminer

sa cariè'r. Ei contemplant cette tombe,
lui recèle les cendres d'um genti-ho-ae qui

fuit tou jtoirs hile itn de bouté pour mum, je ne
nus m0'emphier d doner clos larmes à sa

ieamtoire. Jatirais bien vouli aussi lui donner
dus prières. mais hiels ! il est mort'cdans una

religion qui eu nie l'utilité après le trépas....
Dèselante doctri:ie, qui ôte- à iui ami ju 'au

moyen L epayer à soin ami et bieifliteur une
de2tte si donee de Ireconnaissance ! ! leû so

donnó beautîoup pour le conserver lriigtemps.
à la tendresse des idiens de cette tribu, .car
tous lu ,leg trd.aieiit comme.ni un Père ; et de
lil. il les aimatit comnie ses enefins. En voi

ci une preuv: lorsque, l'hiver dernier, il vit
que plusieurs étai9t morts o mronnts ; il
sortit le elz liii. sassit :mr lai plaee par uit
froid de 32 cdIgrèversa ui torrent de larmne,
et ti retira que p1tir motai rir. C'est ce ioe
m'ont r eott, ci pleurant, les Indiens eux

mities.
iu e sjrnrnânes que cietux jours dans

ce postitis iots nois enbarqumes pour h
B e-d'Hdso jamais danils mes voyages ie
n'avais zultó tant le bonh iur, parceqa n a

mais je n'avais ciu à ma siito lin si g:d noii-
bre de mes oinflils.Ouctro les 22 dont 'ai par é,
dix d,; Gnd-L'c et tredt. 'A iw5ti/l vi.nren.
grossir l cortge. C'éait une véritable
iiinssio liimiluiLte-.: Tous les soirs nons nous

réiissions at pied d'Lu trbi, et là nous on-
toi itis n lespieix cantiques que nous avons

traduits dit franiçais on lotir langue inave et
vraiment poëtique, et des milliers d'échos le
répétaient atu loin. Comment redire à V. G.
les sentiniens ivers qt'éprouve le Mission-
naire lorscliue, un pou après minuit, à la eharté
douce ct majestteuise d'ine aurore boréale,
au pied d'ine cascacde, où str les bords d'une

iOi mauîgissantte, il célèbre le sterifice au-
gistC et redoutable des autlMs ! Commtinent re-
lire avec quelle émotion, il s'écrie alors au
soivenir dle tant de, pères ingrats qui habitent
la tetre dle civilisation ': Bénissez le Sci-
gîeur vous tois Itabitans des forêts, piisquea

Iluîsietiur dle coucx qu'il a comblés de tant de
.bien le b..i.nt.saus.cesse.."
Le 21 juin notus a rrivâmes an fort de Moosu

on itrat.dix..jours je continai la miss.io.
commiîenc e C emîchem'in. lres Sdiens de ce
posto au nonibre Le 45 à S ·familles onti l
peu1 près tous été battisés -par -un ministra
mtéthtodiste, q ni y a résidé S tuns. -Le .non1
B3ibliqueo qu'ils on't reçu esti à peu près la souîle
mnarque quLi les distingue îles inîfidèlos, ched
les homîmessurtout. Je n'y ai vu ni pîius d
vermus tmortiles nipîtus d'ntuto eiiue
Plusieurs nî anmoins 'Pot maif ú id
sic sincère dle connaîitre et d'emb'asspr uot o
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ai te foi. Ils- S'empressùrcnt de m'apporter
leir's enns nouveaux liés pour qure je les

bnaliiisseiet se font gloire de leur fire por-.
ter inâJMédailé de Mlarie suspendie à clur

couà. .- L vue de la croix que rinous nviolis
plantee dans l'me des plus belles position:- ieZ

'fle où le fort est bâti, était bien propre à fai-
re s-Jr leurs esprits une imprcssioi salinairo.

Le dimanche qui suivit notre arrive , noms
inties ue procession solennelle à cette croix.
Nos Nèophy'tes, ver-us des auires postes. mar-

laienten bon ordre.en chantanut des cantiques.
La nouveauté du spect acle y avait atiré tous

le.s protestants qui résidaient ai peste. Lors-
gu'ils enirenténtendu l'explication du culte que
les catholiques rendent à la croix, ils tombè-
rent à geunoux, j'en vis plusieurs quii versuient
les larmties en attendant chtiieir livitine si
touchante Vexilla Re.cris (WVabrmara n7'chipoya-
ik). La cérémonie t'uèrminée, ils me direnti :
îNous n'nivions encore rien vu de si beau. Ne

feras tii pas encore une fois cette' saintie prome-
ncude avant de nous quitter." Il filit. nîuî sal-
vage, peut-être puis encore qn' tom aitire,
guielque chose cde sensible.pouir'Pl'élever a D-1ieut.
Od ! qu'ils sont donc coupables, CeIX qui par

irrésistible qu'ils trouveraient dans la mian1jesté
du culte catholique !.... continuer.

ELANGES RELIG iL.

M'ONTtEAL.t, VENDRtED! IS JANVlI-R 1L0.

DLtpuis quelque tcemi±tps cette feuille setai- I y - , ' y -

rienine csi plauit à catéchiser les cathluelrts Co:t -t 4u re u- i-icçorcc 'mqc
i-niadiens. et à les tancer vertement, pourîr ne ' Annraàn-Disen
pas cdire insolemment. 'rc 1> Londe 3liorniî.z alier/i'er

Le WVitnrss trouve fort iarvaisqne les a- ' les afraires t Ca'/'. --qu'n0' prns.'
ioliqis envoient leurs enfants à l'école des ',/'. iOfn à J'as/ nýo.-- Lac soned d.-1.

frères dJe la doctrine chradtiemie,-c"est ndc B'i.e/r de.--L3 /ctrc de k nd. .iconne/ à
domnige, n ei'et, qipis uic les pîvic-n hpcs irs oniîts

huîSc2ath Sciootle quelqu'une des seceI pro- Vedreudi denier le Sénat Amériecan rn-
estntaes de la ville. Nous dirons à PIdieur pris Atdi:sson sur Autriche au oint oùM.
'iu li uss pnl n'est nas digne de dénouer (.as v i nt luissée la C:lHl.

ies cordous des solieds d'n du ses heriutes Cest M. ili le qui :t aov,-rt cet' utu art ic' de
nant da vnrble De Sales. L-abuée.. ii séancu-nous it i le Couer de',- ifs A-tts-D[Ti1 .

tion Vt le dévouement du "chrrr " rère en f.uat parm n disciurs pIein de v'rve et de eaiiustihlt é.
trni géant en coliparaisonu duquel le T c M. '.le ni comb:t point li notion( de son
ue seraa mis qu'un niserabe pmivée. collègne; tocnt art ontmaire. il a été trenncté,

De llrs. le Vitness trouve fort redire à ce ravic de Icl'lgien t up'appel pronuié hi . i 'I
que les calholiques donnent des mairques de Cass. a'rul ni dle hum:lmi it. il 'st 'c cor
respect, île confiance, et Cie sou0issi'n r- 1avec lui sur tis l"s oints. ect e dute iit

ieurse à leur clergé. Selon ltui, cot ecou- ue initiative prise dans cette t ;question Par le
once n'st qu'une servitude mome, " nunt isénateuru nchiitzu ne lui i vile nne renom -

înd-ge" indigne d'hommes libres et éclairés. i é ien nuireient vaste que cene dont il
Puisque le T'tness parait avoir le goût lu joui. ma.intena. Seulement. . Cass s'cst

prêche, nous le prions de se bomer à Jrècier à servi d'un mot nalnrhereuix -lirns le libli(le de
Ss e sirotefois i pett y en avoir d'a- : sotion: il y pirl de " l-ipprtuil " (ex-

ez sillles pour écouter, et d'assez crédules pedùincy) qu'i y aurrit à rumpre les relations
p-ur croire ses jéré:nindes snr l e " n talbon- avec VA utriche ; c'est " convenance " (prepri-
dbge" des catholignes di Canada. Au reste, e.r). qcih um it fltIl dire. rilmohéd h l

su la consc'ience ne stiit pas au Win pour statis:iques par Iesqunllrs 1l calipion de la
l'emger à juger les catholiques et leur Cer- Hongrie a lit ressortirinsignifnce conimer-

-:' d'après leurs actes publics, cl non d'apres cii de PAuitrice, le m"ot pprui nit "
lts puortrits fantastiques que fhnt d'eu ses serile dire q îl-s Eutats-Unis p-uvenin se

prijé gés de sctui, nous en ilppelnau lmoins doner à peu de fruis le plaisirl 'une ruc-
:ci sentiment des .ouveiances, dai lespoir tire-.
,ie le finess est pemt-étre encore suscepti- A prI ocettc criiquAe M. lc goûe frt vi-
ble den lprier.i dée de voir le snati imrcain s con.'iluer cin

Uéditeur diu Winess se révolte contre l'in- laute cour de juctien das ' onn-rumes i et
lurce ccthoque,-panivre honie il h i t duMs ntitons: ce cra là nnbau l auxn yeux

'ouirtaint lu'il cil prene son parti, et qu'il de l'hit<h'. .nis il faut s'atquer tout di'a-
c-he cd'avoir le hon esprit de cacher sa mini- bkirî 1,i tune picu ce rdubu. et pour cclai

viise lmruirui'. Par pitié pour suit ignorann-, M. Ilale choisit I Rassie-. utre sa tyrtcni-
NOus ailous :.onsacrer cinq minut"s - lui taire uiliiint'uceruion ceintrte lus ilonuris., onaur

un petit. bot de ctécuisme, afin de l'eieourr- àuiiudemnder cupue des :il's ent SPrie ein
ger à supporter avec uin peu plus dule résigna- du tr de la Pulogne. Pui viedr tJA nl-fi
Ina ce quien sa quanlité d'éréiuc il ta le i-jcn- terre, qui devra répondre dIc presin de

rais got d'attribneri à la superstition. Ila il Ensuite la France, puis; l'pue ;
Il y a 100 uans et llîs qu le SAvca ilelitbru hi tocu la cl-hr:iuté. Citct: làhe gnuicn-

monde étblit lui-même la Hiérarchie eunth- sea'beüe--e seia le tour det- Etts-Uni- de"
hq mc cst donc une institutiandivinei. nen chle-c c: un tribunai i mais où le tunuveront-1

déplie à imaitre Witrus.-En cnsitu au ils k! M. I;al nei voit gciu-re quelesultan,d. -

cette Hiérarchie, J. C. dit à tocs ceux qui du- ilr up:r M. Ca's meilir c-hrétiiu qcr- la
-aient ea faire partie,--" ./t/cz. enscign,; idupat des ouweais te lu terre. tPi pcu se
.r e'; . «l-c vous jusqu-a' la consomnawnlic /a cl rr du role dtl- grand-j !. Or, que !ii-

monde. - Ceud'i qi vous écoute,m'éconhec et ciIi ru-il s'il aipprenait qu'à Wshi]inn, riens la
i iumus mprise, re mpris."-Depui s ce temps curiiale de la lus écai rée des réplublihu c

h-I irbilue catholiqne a eneignué l; monde. on vend des hUmmUds. es rafmes et. des 'ni-
et 'a civilisé. Elle était à l'muvre depuis fins 1 L'rauteu rne crint qu'ne chlose: c'es:

linze ctrs ans a vant que. le non de prolt qun dernuière anilyse, le snIsltan nc- se trouver
tant fut connu ;-depuis ce teimups.ceix qi Pont ér non-eulerent meilleur chré'iu, mais

-outiée, cit écouté J. C -et ceux qui l'ont 'enore nilleur r'rubliniu e cles Etîts.
inéprisée, ont niprisée .T. C. Un;ins.

Or. il est arrivé que Pirnmense majorité dr Il était impossible de tuer la proposition dec
genre bunun.avant etdppis que I'orgueî et M. Css au puint de vue de cm dénofûnentc
es pusions eurent inventé le protesantismie, a oiniciel, d'une riir-n hissintue eni numémo

-conté avec soutission cet ensitnnemuc-nt die teips que plus perfide. L; ft arol dc M1. 1aIei
lierarcuie Catholique ; itr par ncns- est com-ie es traîtres qr i toufit entre

'atence naturelle l'a enrihnée cli respect et lcurs rs I'naimi qu'ils affect c 'emraser.
ionneur.comne enseignant nu non et avec t -i.Fleuni Clyl a pris ensuiten bti C p lc, et

es pouvoirs ce J. C. ]ti tiérme.-Les renses so ci iscours. vtidJie éevn t purumen-
-il sont encore là en ce moment, et iront tonu- tair-t. a reprt la cui naesion aux hauteur l -
'urs t la sorte " juisu lla conmnmaton" ques qu ut ai at quitter n istarit lronie

seloi l a proonesse du SaLî'u V.- oilà 'tuiinte îe eu. t.il
cource de l'induence du clergé cahohue. . La piciposition, soit sous sn farine pril itiwe.i

Pendunt dix-huit siécles,les /érétins ie soit av-c Pamecdement de I- Hale, parait à
toute couleur se sont tsés eut voulaunt détruire M. -ennri Ci de Ia IIus hautte impani e.at-
rette inuence divine,-ils n'ont fiit que la teniluu qu'elle toucim nuix points les plus sérieux

gandir .t la coRnsolider de pLus en ulus. des r-lations internationales. Eflle ne denmini s
Amsi le passé nous rassurreraLt djà sufp.- de pas simpleient efibt le rappeldu mi-

samcmnrient sur l'avenir, quand mêmo nans u'ai nistre des imts-Unis, mais encore le renvoi
rions pas les promesses de Jèsns-Chrisi. Nous d'un miristre étranger, gui se trouve depuis
croyons donc qu'aujouird'hui, nci dér it di.s e- ongtmIs à Washington. Pourui aioir pré-
forts de lIi¼érésie alliée partout uphilosop/dsme. sonté cette IMpUsition sons frme dc'une de-
la Iliérarchlic Catholique n'est Pras dverue mande d'enque ? Les fits sur lesiiils le s-i
tlleieînt impuissante, tellement déport-re nar cr dur Michigin r. Cass] l'a bc-ée, sonut
de la gràce de Dieuqrelle ne pissen coiner histories; lecommeneent delgerrc ete
à exercer ur le monde la grinde et salutnire les châtiments cui en oit suivi la corch-lui-ni,

influenc q'elle y a toujours exercée. Que si sont parFiiencniem. cnus di snmat et du lays.
l Cergte l olique du Caia a sa par t <Je Laproposiod t donc étre considérc exac-N

cetenuce,eWest qu'ilTitartiintgrn-u tement comne un engagnent positif àpren-
ide c ette magnfuer et oNDSTcU-CnU Hi- dro une dltermination sur le point essentiel

rarci à larjiello .. C.a it:-Comme1 oni.. duIe la résolutioa. L sénat est aujourlPhui aussi
re m'a- envoyé, je 'civoie :-vcrc doZnc, 'eweignc bien prépaqr que jamantis à décider s'il fauts-
Icais-e iavonoojegau'd ... pendre les relations diplomatiques.

t :: c .",..-

t.Edirtr dn TFj/pcss ligrorant appaem-
nu.int eu ce cns tus Jar:lonnons àsou igno-

co., vt 'aisux rs vuîgnires die la pelite
secle dont il est l'ohseurr teioinu ie ce coin di

uiolde ; minis .comme nius 'avons pas le
t"ml:s de ui faire le :calhisme, noius le réfé-

ronsOns uivrmg(es d's New n, des Oakley.
des Dig.y. les Faber, les Brownison, et le
cette foule i'atires écrivuiis célliers des
dité reites sectproutesin ntes.qu'n c tude sc-

rteus i cnlnils, avec l'assistalice de a Jtgrâce.
à reconnaîtrlie lt -rcEsrrre e 'eele li-ine in'-

ilucenice de lia Hiérarchie Catholiqune. et à nae-
ecpter avec boilieir et soti-sioi son ense-
gnermet qui se Iconduiit it salnt.

Nois apprendrons de pluIts ai 'iftnss q(lue'
Sltun dce dit l- g etholiqu. cI Ct adî,

est toitCe , liritiueliv. lolieî 11iîrni l itl -'il ita
tire loutit centière exeliusivenit le li ri ce

lir vérité. Il1 ni songe ullc-nentu lix'rcer
par la contraninte. et les voies túnubrenus que
le iiprs rleipr gmttitement pour r

ses dipes et rnou"s: avons le droit d'app 1er
CaousimnTUis eun q'ru invenlternt corntre lii

(le si méprisables imputal ions.
Le line blaphme conut-e le enthiliilicis.-

ie. et onloniie soni cergé et s"s cuvres: -
C'est son 'i r. <ninuc'était cliii ii d Sri-
bles et dhis hari.ieIs. Déjà, plusienrshis ce

thi cx 1cmO ai? iété coniviineci de songe ;
mrsN sou nriorance et sa haine sertic' le

rndtr:u incapaled ppiróu'ier le vil nc'ir qu'il
exrec's:r ettc' terre (pltoliqiqi li ai don-

lé l'hnosc'piaili '. Nous le prconls ncii pirié, et
lusIaign~ioui lis pauvres lîupes pqi se noIir-
's-i-nt de la trit in' gt'il le-ur sr--

Mais toiurilons le dos à ce frui témon. p:-onl
iotr' hmin. Au fiit ncuis luci vonis déjà

lait be:NCuup tmop d'onetur ei nons ami t i
in inîstnt l îpur neuis otccîer e t.c li. .

. 'ir . qui regat Rcnme, nor;.; n oioîus i lî-
0111 l'o°b"roer quo <rais dirtrois cVit io-avec.

Cly. ( Ni. .,)

M. ClayIrevennrit *rix paroles éloquent s où
son collè gnie dtMichigan I lpint les m>)rN -t
ces des1 Unngrois,fifhrmie qun'il y a.pour tlémolini-
gn'r Phorreur q'inspire Ii conduite de L.A.
triche. un moyen qui scrait bien plu&proliale
aux victines de la yramije. Que phoiiorale
sénnteur présentle tui projet pour donner aide

et secours aux exilés qui fuienti la p e CIrIécon
et viennent chercher un asile sur eni.e terre
hoita'èree i.M. Clay sera prêt à la rpîuyeî
de toutes ses forres. Ai lieu de suspendre les
relations avec Pqueltrie, que an cuvoie'
Viennllgit iuecitoyen éclairé qui commande
la confiance du pays: l'honorable senateur d i
Michigan lui-m me serait parctileinert. .propre
à [Ine pareille mission ; qu'il eiploie slin
dlitiuee et Ses ellsrts défiIdre par d'2uergi

ques ri sl ngris opprimes,'(Il
à Obtenir por ues ngzrdslsm'n1go eent

ie: repc. :uxquls tl ier hüriisme leur doni
in droaiivoiestalîbe.

Le but des mi,1sins à Pótranger n'est point de
Sra railler à iivatre des iationus où e'll''s son11

envoyées. mais bin de prot!ger os ii lt ts a
. mrienins. L'hrreIr qiue nons can i ut les era

autIsd-PAI.rie et soH odieux oili is d roits
sarés de h liunri o dillle f.ire s:uerieri uc
Que1 lii doit auxiineom'aus et. aux marins
miéricains?Fa[-il pieer lus.itoies deP'nion
des :va iges qui pîm-vent iuciinr pumr eux
des relations liploma!ilis ? Aneun ai snne.

nient rie saurait ju:stiCier 'adoptioni d'un.:11m
iihble conui e.

Si d'Heuîrs 011 SI idlait a àpreildre en
eett o circonslive an il -l ri 'ne rmpa re.ne s -
mail-ce pas îphiti avec Riis<e ga'elui.

ravit voir liei 7 Av vec la lIissie qui. Sous ii
préextfrvol. et itrvnePolir ócroser

il'.ieen:em e liougrlis :i; mmoment mime
Où (Ille M:dil presýiIe corLinise !1

rh, Cldomn r t en uito.par de s r isnne.
mcni lein 'uiS de force et par des excnîih-s.hin

choisis. que 'i l'on: :i't'iî le prinie qu'eml.
p lr ta rîsolutin i h XL : s. il .-cia im i .:si-

b!e o r les limies io ds reAie:iins
a -îil intion. La rc li u'il idraii iii-

il liblo:iet soi :* , seait en or rî'lieion dii-
recte :ivecî la poliI i Irofe..ce ei pr ii .e

par Wasig u-sbien(Ille-n quei parî l- nIiis.-
tr iii fns rpo lai ni t eieIC idé -is, :- . -ur.

" d nosdvnn dit l'oraîteuir, la~ itisurs
des n:îiis.nus nuis alrrcerop-t s. '.t poi -

gnoai nous i n titun.rions-îous' i In iLuîrh.esoub h

zasus rie iTrhnaî. /' E imielix enrin "cie;
de lt malheureuse Rome dont on a tut-â.l'hiu-
r.. proanneü le non? (o) l .,< irminaii

e ci 'spi.r;n qîpu e le scnat î'entrer
iinit d:ais la nri!!eus'ùms ivrièr ùn oi-
drait le iaîpînscr et qu'il rejettera sans hisitati-
un la. proosition qui lui et soniise.

:-Jli, \l lFot. s'est norté h ci yi plus
sincère:meint qc* M U;11e le V'uvaii fi.
veille., le ebaion des do(ties de .M . Cas-.

1l i dchltrél' en lpreiiier lieu quî la rshtio.
dan-is s a formule tutiielLe, se borne à dimander
une enqute et'lui t i'entiraîe n iie-icie sliee su coné.
queîcnces d :-ruptire ltî it, guei.rre -pie l'on som.

le y etr voir. Quei 1lîque shi! a;Ivis titi séinai
sur la condiuit à suive un derni ressort.il

d:ri-tre iuam sur celle iesire pré 1-
miinairo. 1. Foote 'éonedoe ol'py-

'ion manniîfeslé) plr \.. Ctae et uM. il l.'
dernier se reieC, : tmui !a ro nl'ttro. il :1

soutnI a propuition île MI. (:1.5 .- m lu
relurenid l'or; Irr avec s:L rl'inel-hish' i elte.

querc vous vus culea lurutument a encher
1:'.r. n som bg le ur:" .\ o.u e s i.
la qIuesijonà nf;mId. 't.'M Fu;'ote eps i- e'c-

sieluratins pr nts uipar M. C!y, rin <Sar-
lialit d- parles pronieñOs enid'airs temp<
par e!i. iouinj 'iEt lui-même. Il denal

iista mm :t ai: snat " ;Finlliz r à la tr i
ai ihi nneiii la liutrissiilur dt a répr'obl ilan

américaie."
Un jouir:i îe Ln(dres, le .1rnins alrpr-

ti."r* contient lu palzratrapie sivu surle
ili:a h t C( a, h. f(ie /d ilve ce ile ille

-* que lit fiîl le o nir<a;e est ircn(r.l ment
bieu ii fbrméc et gua'n e uttu or*iini l'iníir-
m: a i t a ii n:ir olli' l. L .Pi/ol. dit ne le

jour:l en qIIsiiol naL(UIm importance el
n'.i Poraine dîmoni parti ri' Al Ani-,grtrre. Cti

qu'e lu tuirnigrra.he coîltehiidos ce îinirnal a,
probabîilemnîit 'té f biué par quebe2t'ji iunex'i-.
iiili.t r(ii eun 'oni .dt et la fîtusýetéu ut ab-

srr-Hité.--.- f isc. phlutó' :
SLe Cain't a s5 consid ern tion cilce c-

mont la cue2stion d2 lnbnri dIci Cand(l. ia
conc;usiuo à laquele oi est i rrive est r.e 'An-
gleterrî o' nI)per. dra riei. si le C"iadis pli-

elit r:nlistr l irs mnî:ces dil'.uexion. Au
ontrair: ellc y gî:rîit. Cest vit flit bic-ni

con:<totû I I jus p'i;i tes déeinses ela clon-
exionIl onti de iubaicomupr escédé los ava nti s

îpi'on a pua liei~tr.c. Ces? pou'. iu.s ione dé-
penise anntnelle die £800i.000. Quii ,ut nioin
lhre 'uie n''us on retiroîus l'ér ivalaent 7 On
pent il 'battre lu. ,î ucsioni de savojîir si rus ex-.

i 'rtationis auix rtadlas n 'atugmei nnteraîint pas

flDans tous lc's ca. rnous ]lons avte >rni.
leance et ona neil qmuial not's dlisonîs qui e pîays

nio perdrait rier: par lai sépa;ratiorn dii Caad.
C'est là ctainemtuenit lu. itoînclusion à laqu1ielle
les muinistresi sont arriivés, après lai rplus se(riei-
se et la ils lonrgue dél ibiéraîtioni. J1 s suint ré-
sains d 'agi r dn ró1îs cetta2 cunclun4on. Qiiand

la sesin puarlemnntair sem5'ît ve'nule, nous ver-
rons la ehose rendue pub lique et noirs conuîa-

I ronis les raisons qui ont dcid leis miinistros a
en veini r à Uc ette nl usioin."

Nsois devu'is il iro< que1 noius ne croyîus pas
iin miat du pa:rigraphîle ci-dlessurs. Si lino dé-
lihc'rution aussi sériuse et implortnte o it 
eii lie, ce ne serait nl5iréurmeit pas le tlZrr.
uinug..9dvertisrui Cn aurra it oin i prem ier con-

naitssr.u e. £lu is il'nilleu rs.nos lecteir ru t d ûl f
voir pr' les extraits quîe nuis leur avons dln'-
nés, il ni q quehlic tempîs, dit T mes, di C'hroni

l'AIl LI . STIE./t.4I/EJOCt,./X.qDA

L-s jonux apport n Ir ce sleriter une sont
pas Ilag fourni

A'\ sc rInun: irt.-l' rlment s'semlera l-
3 un te -icer pourIn lad'ptc dles a tres et pour
traiter tdes qu -i < impormistes sons lasr-p.r,

i ety<'s n' liinumnie :mix. Le vol lWebb ai c .t
suitue tail tarriwé ai lurpo.ri, 'n roue pour n -Vic -

ie afui Ir'y connencer se devcrs dip!omatiques a
la courur Anc\iurili. La Rri l-ui mie

pro pour la sijugtiui fiunIîle d(l J qi. J. rqic.
F, uc c e Jo-b -ucldu 1 drc uit. eýur h'auuî-

urité ul lttire pmii' ies lnts-mits, qe e
'-tLul)inul u 'urt de :1uou u r'î'cnncî ru la fisti' l. e e ci
dleumnîuc'uuîmande:iî titîn par M'î. Poissîýri, Cet
uqui i él I'igiie de sa ;li a ni a M. Clayto .

A u-riciur..-Il y en miuineine tinmi un régi-
montî Ait-bic .uiu i -'ltia:iio i a C(.mormuorun, le 1) rlui-

mi; phumiurs- ofhi'rs ft'rm rés par les s ,cdit

Les t di u leVioilincn et île l3erlii ur r22 rilt..Pure-
tent u iut ai réelli-u sar ie rli .
.'e.t Jlaur- biusllléP nnServie ct dcntrs lit SîlvOuit,

et. les fronnii 'res iilitaires, qui solit n uuies <cr e n r-
rne. scntre le gouvernement Aiith-icirn. Les ré-

giments des forDiéres de la Sl oni eiti:, nde la Ser.
vie se sont r-'vohlisn et ont prssI l Coruon de la

frionlire Ti due, Ie manière oine leur rrutritre est
pa rfrindutent suir par leurs rrCs dIe la Turiuir.

11 sont assumésd'nvnc île tout supJor, circons-
tanco qui comipiquie lai, r-lutions dejà puLlisaml
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cùl.u D ilyAh/uu et d'antres grndsi organesiry (20 férier 181t) )dblrr, entre outreschoses,
lopnuiion pguqireui en Angliclerc que l'idée-de qnc" la reboo tuu Seigneur :iti Ciel, 'ms.

'annesm du Cainada nu. Etats-Ums nest pas truisant ls humnes a bien fiire, dieflre es.
- di tout en Ifveur. On St inussi qu les mm - sentmielLimnt des sects hinugerouses qui se
hrms atuils idu cabint sont firtemnut olpoés sont élevées rI : tipir ;-r i'en consêquen,
à toute jdée du parat ion. mL Pilot de ce ce, oun accrle cette reigion une entire
0ututin demtanile a Jra/d pourquoi, s'il st si toIlérine ;-qu'il est convenable l'neconLe
content et satxisihit des ides dir mmiistr un.- de plus un plus an sa aur ce qu'on demin.

t gais .sur i-nnexion, il n Japas uliibl la ré- ue dans les circonstances nuotuelle nqe
r pinse qu'a .faite c riment Lord Joh n ilusselI iontes les élises nicinnmen qt ues a

à lai députation qui sllprésentée à hî ide la it cmsde mrtur n-Ui, encr's pid,
111rt udes anIniIists du Canada ? Il parit· seront renîes auNx chrét ins, avec les Ierres
que là répoise dli prenir ministre t été courte niIIIrXes, ecept elles quin iuinuient été coIn.
et blounéte et .i'ud ire is l amoidre vel- verties en punpgodes cuir 'n maisonsi pmaticurli.
loit d'b dilommer de sit t la colonie, mes ; -que lis muandarins qui pursciteraielt

- Du coté de \ashingonr la perspeive des les ebrsuens, uprés l à éprsent édit, seront
- partisan, dAe Panexioi ne tpaumit tos milleure. traités en iuagistrots p

t Les cobstaci., q nue les anniexioiniistes uront ;e Ds que -Mm de Besi eut conn:jislance de
ni vaincre dtit n corresponane Pî c min Wcrde ces déerens il pit la résolution d 'e lpresser

c Trtoi.sunt ntbrnx et considérables. Les hu-m e l-xéuiitii a uprès d r grand mnî.
gens i rniissent peu le Canada et .'en .. darn. qin. lespote isi que ls nut mes, dors

c enipein.it. enicioe moins. ls di !ùt. le népris sa pirmpo. pouvait bien lider les lois ir.
aux héres, que ceux qui sont capables de lu- Ipiérimles ur var:e au 'ar linie.

- l'r leurstIra Cmnrs Léglautives, iPinsilter " C'est à àain-I i ulue lvmne vint trou.
. lteusiunvieners et leuts mmes.nont plas ver le mistrat 'siuprm. éti à lirûpé.

dignu's dle jouir d'in..t itut ions iihrs. YindiW ene,avc m de la dignitéepisco.,
Cf'n la phiscomplète et ss l p ses pale.l se rendi t, l'audience, meompgn

- du a obs s'ppos i aux vasx des ai- par les consul. d'Angletuerre et l Daiieiiairk,
ne0ionisn. l plus. la 1-'te nitre le nord J créception fet Cdes plpl. soleinelles : inisi.

ut le sui et roa aenunte um tenanrt pur qu'un 1lue, dclarges d'ra rtilleric. grand cotége.cé.
. prrinette aux nats du Ninordn'am te lur rélionies de l'étigiette la, plus fastidieuse,

- hrers par lditir: de ouveaux tcrrioires. crien n'y manua. Le mandarin le traita d*é.
li: e noudvea e Toroito. A x thrnin'rs gcl 't dhendit pour le reevoir au sortir de

Iavi. M. Ba;ldi 'viiu était lbien ieux et onc espé- sa litièr.
•.ci:. s;i prîchaine îconalesîernte. " La'réponso di uatmastrat ehinois fit c1s

Ul doit y tauir mdi. h t29 j:nvie, ient c plus lfilvorbles. ho lcitleînaii. il rendit vi-
ville dans la uisn ci'devauit o.:cupée par Ii site à ' i que et lui fit les É:îl'rcs les plis

r légishaure rie Ncotre 1rn', un grand:bal de larges do service. Depuis lors, les rapprts
chu rilé. Ou dit g]t ce serat la plus grand-' fte furent fréquicuus ;et ionseiienr enî tira si
de Ici s:tis n, hi.iluipartipour l: piropa. io r de PE' nile.

e de .nY Iresntt que ds lia Iprenire nainir plus de umille Cli-
dcc Stannstî-:il - s é eutrs, est puliée p:cr nons re:uirent le- lptéme ; et si, dlns uu'-

les jounaumnglis d en vile. Il exp l que c:nuin les iuuihl's vexnmcs les chr-.
nii ]ont les r isoins qui lui font lu downn suni -n liens oii les iatrcchinicni es. p justico

li oniui la pl us coilclate :unx ina-Z nit.tli:ts n- eii fan thir le.
nlesonnies de .du . il s'îEng ' à sou- " Qiant aux gli<'s. *l'.:veuie eut beai-

iuir le mue vem t p.r toi les m ..us en oupi i faire. Il n iia it nl hte p r lis
sort pouvoir. .:ur.p'cus à Nu.a- i 1.' preltila rie'aum,

elle. e t îé vr n pigoie : car,
. . , . . . diaB-li, a ut pi.: él.e é e eaux fAis des

Ilier nut lieni.à la Co rl ititn..ne te hwo l '.nationa x, tit l' ne re re iu.; '-x epitionitr snte ti poca r -chrer l':tiuivers:tire de li i
aort ci- a . M r rerine o r :s. fi hr iii c n;iiiiai ic ir.

de ce'le.te cuomiun .tosu c. .m i rle i utrà -,<I 1ulaire à
proch ailennlcula clrrihpl nIl' :' . E q . E i ton i a àuni e y tr-
trait chdu aîi:rite iqtum ui unus enn- , -rn..•ig.•c 3«tsststé d'une cun'uini
nue la détail, parne que e tenus et i elsiacde i-.ui.in:sinïeiirrspuioiribis hc
.)u . . ,i:iiii anoi-' a. <e m u r : fre r.p tc osr :a snus m:uulnt aujordh'i fnhiiiunurLs de la vi:l' hs terrain néceusires

'^¯~~ ~'' à une église, u n hî'pitml. inui i um ison d'tir-
Lehiatirlins ei ui cin tr,. lã.x Jroprili fit

ec11ndclmibre 1-19, le Capitaine Georgeituite, et tu Ioni:e, e nriuu iellr des i rIié-
«' dlard. de Wahumus'on. (I sex) le d'riier tiens, cantuulu mttrei 'hlt la vent..,

deseu:niî le i'mu'' cs plîus anciennes fami- j-reçut soixn'- ioup- d, bi-. h- lide-
s d'. n l'terr. ! it reçu rtns le sein de l' '- ma in. Io ial i riiI nrii lt s:iavoir à i''v que

t§i in-thliqce, itr le 'CRv. . alirou, et fit Me lus duIliculnés ttiu apluiules. uI'il anit

ir:sei pllUde ule cute Foi d:ns aiuielie fiit venir h.i tionze et l'i dnnéitou 'ais
SUS taune étu-es lii vai uet sont irorts. àWal- (les su'ixaiu coiups dh'ot) le nce pus li-

thnamcston. pnn Ihs qutr preiers siécles Ioster u.s i'i'ns!
qui uit prcé l la lupétndue réorme. - uuip l' -. vîrnmnut chiis ayc -10,

'h ilet. 000 11ri (c00,ul3 fr.) les te'rr;iin g:li l'r euIul,
~'''' ~su l'acîcte rili' rui nà Mr ugie ' - ilu

- us priIIs de litouv:ui inistnieniBAt lI par h' crrai uuol-in. ' nnies à
nî', cu'tnnes i. vouuliiir b:'î nous puay'r e " irügue de~ (.mii. ncoc uomc d'-s nhretienîs. ''r

g uils n u ii vent. be. p rsonn s qui ruti-rn- 'n i'nu dl .'liý et des j i c utrbus
cu·nit le pris de l'un h inwnt depuisd d/en .s d " es tr ''as dans à vilh: de Xan-hi.'
icis t. o- ne. do veuit lrt run î'iî' n r eo.u te u,

itrte tuenit lîtii à inioitr l'1-m . I 'u st pet luil elut lie -rau et b'e, uarl' qui
t fi tedei, rtc ec'e ir lu: lburnaI suus te payr. ir.t \ n-.i i ' b: p lu imr:Iî tc S s i unpor;s

.soue regrenus d«uund Puhus dOnt nour mAsors :nmx Furop'qs. et'M pus fisquwn1
plaigoi il nue uMous voyous parin fas lés-i- par lus Chiî'is dil' int'riecr. Ltu pmr re

' oatictîous typoigra ph îl' et autres t;-prre nt hoéni solcni '!'-'eirt le noemci-
taleni it p:raliysés. b ' [S 7. c-t J';.lis' dih' u sis le vr:b'e île

- - - -----. -.- saint -r:nu;cis X-vi'r. li' ei n dour îes chré-

r N cus cu'pîriîns. caf'no i uici, lt Feuil t 'n t.rll- in s iut i nrausli. te g n
tem des ;10/,trocc.u in'de1daar ilIum ipour lini ir le

tme'nt l i t - tutti rir ocrt di t v. P P, a- haiu onrce t nlaut r i u.îpe ude It e r .

r.rli hb re, t) 2. J., s tr sa ri ionu î l î n i.e l C ' tit Ici pr -m ir ' Fo is pelit- trr q u'un
d'lldsn. AussitÛt que nuis airous avheêvó !''-quyeuc plina;t pubhliquiieint ut, avec

i i imbliention de i doun't, dans uo ti sîî!emniti-, daus uuc vilde nahine ilulâtre
fuilln, ous ,n furots un :inphlt, qui sr:etCe grand dt cre dric chri n <n

il'.(. !U. lijRe,-'O)iil isi ribiîé ail x Assoncies à .'ncu-ne dlaP-U.mde iniRdgrn,
paciou de la FL et que luts ceux qlu i dé-

sir -rout s" prcurcr et c-csrvr it n-hu- D'el enh (IEi!r'9
!ion. t la .foiss (mAle c t :n :iu t.-. po r- '
hic:hti'' r à c ' ilnrea ut aiIeiurs, m r. il so-
ra a:umweó. Å miî¯'

1Le Wincs8
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q ie u l r îe por- frme a A lbny eth rouezs qu(e le lion sens et le parlotime&M ids hmmesl ln pur oubli, e Fait 1 i épa jréparé eni prilnt;
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m;i u nl li uPa f i ul i? e ' grs dhe s'ien îgr d:tîs unle vie autii bouit îde lI- 1dans tr'ciu-tle Pouvoiriiqu t dlee j e et i'edsi·o iats,

e- wth- qu iont l vt ut il rquelecesd monsta i sdiliuriiim es- qu mont inaiitirc'emnt es u ix îe .nxpourid-
lun -îe é den 1uoc îaue M . . J. J rkm tiv s et prématirées, leur mi ritrenîe si c iem nc-it couvrir l -moindre lu t u.i s hes plr c u"-s.

tut idiSi nl it .!murent. - a ramiiiiih de la: p s-,iilité ' s hismefehérmil. ne s'en a nips aper:;u uPluus Ltt. Qu i qu'Ift-e ir npernus:n ihn'g cdisgo- "ànomme-mpeprebin 4 maure .bany,len!ophes n SlOm hîîInsrîunumws R
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ext-i-e-ès >ri- le îhulért îl lr ti l el é l ui , le . . . • .-- •-- -'î, , .!.v,
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e'' e du PEat. De soir e,¡·osé ê reil u qu'au30 'ur5eq 1neso-L4. •. . 1,.,,

d'5 I- ( fe r mei<tit-ui ieril e si -d-b le th nsile c o u rsi(leu1* nnu :e e1h0 ..U-Ie nd .q-uic l''( 1d0ep eudiiimue 0ni cs-1d, a i l eseî V i t. , ..
fiptembre derIlr(( erme del l'annee .!Se quri

la date genrmale Celeait à $63,'S.dg3 aî hl · .d n- i" '"i 'tituiii oiuanement ur - 10 t . 'r. pe :ut aî miuni-n. munrait lu.
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. ' le-ut--îre à ciem msi emntsîui dqutNrt mari lie wrdin tut- li' ilutinale- luendu <pu
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Les revenuPs pour l'annéeeo-. été: pour l ti -ii i-t -o e i i it i1 .. i i

foid générldl, u $792-51 ; pur le rouim les ' lits ol i t teu laircos 'ê tr.et 5 uîtor i ute drit(oes j i ieIlls tutis h uriei-ili

r n5 , L es l 1ei9-0sr : t- li n ml d e , u ' f 3 0 0 d o ; i id' ail u r s d nIj I rt î ni e iu r hdt e u $ 5 3 1 . se : - u it. la q ue s iio îl n i l ie uin t d a wu , le c
358,Les# i ne dex fndsreu s .)r- )00 r les d e .ePortées il 'en a$ 1.. u e.

tent susn -h tre le :137,t031. c <îi bui I un .1 0 0 sur lt-s nIdYu( i nnin:(s seme intun -. r n ultmlaa de.rniè re .. e...
peu plie u n'unltir o [l it re'srvu- àk l h deil exV- ',le-t-onl, d irant.n e ieu t î deî $i 1,S ui tsdeB ii - .!2u iVt ., n.31 'f.i u eraiie.pi-
ercice. Sur vvene pargn nem emroiledolas00~mseu utanqel hueyep

smtadcb.,à Car: ti:etidu anl u 1daeN aueqeI 1 p
, iîi 'nut.D ri s itérui pure ut c a l i1.u u it i on qu i srno r- a

Il rilee - Imý1vened -Ilc u u .i atrlI - é e pè e o rq iýi-if:vï

t'O et t d iiv.ièrs .Ic-ut" . it'Ildu Imessage, jusq u mno entc'.1t'Il - t)a[.itton r a p r. 5I i

ver h ee prposlu mssa, duto-A îrîvnum m u 'm : ui'ut a avage u. Srii -c M.lîlA île.o --

i225.000, de plus et otyeCdm s; 17a0000 deC mtiuers ' ' u e md in m !udeh.-r 'iiI li VcuiIt-lîsxct:itlf delsIa roi-rwt- non mi
Iue l'atnnee mueiiè-. ime : il re le uirl intt er nir en rieu *

Il a été -onutractiôtriii<' e pilu ns dont le s'ul emo d as c-it u ttiron, c t qu'ellxc i re ml y 01nP m:iug ur- -ur - îrpp unt tel j r, il c't e-
cnsidéralde ($ 739.0Y) a servi a cupler J ui ; mais ujiuut-i. eil Venudrsmou u i -nmil au- on ti Ioltié u ld'ir enntgueurjis-

a c sno e e essire au raeh du quM e.e t:r- os Iln esactuelleic e pr ti sou s 1 q av p;r iv. îl jou r. et-t il lifut ¡--r. c- onJt 1 eun pre ,ntr-'
dei laefte des n a-îus arr-'ivcs àl îc neîîîd ee cosememr-nUdeV la2 h- t it ention -. 1 hi legi-uure.
juillet deuriier. ôu issioi a eui litlî à l ar 0 it-unes dii I Uii tee gardl, revelerani iL orm Cete iit erpretation est j.- tifice p r !i l''ei;ioun

et a produit en moyenneu nei phiue d 1, 70 deO lmi-14 Prounes intdems. en iumetuuîleies e dans li r-ui du ou
pour .cenieli i juisttup et 1d huinancuV i unile cou-o

Le,, tri vaux Pelargissm unt î <anal d l ie i î indi rc e our la r p t t m ig it "",E,,àéte'" " q v 'nitW C.'C. p liimut

uIrh t-: ipidemeit t ils iffir nt, ai n '.îtmps chu li"u ","""imt Piu . Ckeu i u m u--r à sîiin l i re u,
prohini u, < tun parcours île 122 tuill L.' canaul le "' qt-. :Umiu p artier i îunmto Is end prit ia1. " u lr r pe, iu le d'm.

laI livière--Nire' :.erat acthetvé poiur lamu uînwî < ópo .Alalgre l'ôeiergîe htanut sui tu îe u soliue dei 'et' lum-~ . iiii h lhi i u ~ iuilii il c
que. sur unue lonugueir dei .31 muiîles, eî t-ieli du rotl's, le ume ssge Se temu'uite ei uiiucme chu île 31 so~ uiit uuue fupu reeî -iloust unii telbet i

G.entese, sur une uttenuumi2e d ii. lLiiiin J' h part iut uppe~ilC a l'uion elmpruunite _iutn:iu - il~iIa i -tl~~tli hc ît-
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-san lt. Au h.ru jiilltl i on u îcomptlit il I,19, dani Siî la P'ennsylhvaie iutiuîfreste lac rî2SOlilt<n île ii &liiimihm ui se à t-L .''
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uiiérc. Ltc uisiin tenir.dce dj'A ubîuru eŽsl la se'ule- lexècutioni dl'îune mlesure ii ôviulmmnt t-t conmu'ti-lqelei thrateiodnsees.

<où' le* taenil des pns-ner- dn un hónice re à ses droi-r si grosse d'iîujusiice', deC deshioiin' îuelti àiibueat-uit hl - t-anas.

Chopi.u:em iîur le's (hust'îtttitution des- sio'uds- uteutr etile tleridmionuiis."'
muetu cehluîles lmveuîgtes. ubiienieut tour-àiur En tenat ce jilgage, c'tacunu dles Ey:éciîtif

quelqIues mouts ti'éloge, clie iimît i(la rieomandah- e.st dlans sun son rô'e. L.u meiOsmuge ulnMar ylandmi, Chamuubly, o janvxier 1850.
tion1 d'étalh rn humsp1iuce poIu- c-s idi ote.- Le lien umci'cutmbrilst unîhe lpéri odI J 1e de ux maiiruees, Mu. l'1eur,--Vouis me forezs uit vru ipJh-
menaSiilge I den unmle é.gatlemrenrt qiuteht<ues amniél n'u lo l d'uti l lurs rin I'i uturemaqiluable, Siooin>i ~r, cultmmie un hidie vos souscripitemuirs à vo trie
tionus damnus lu: biliit.hèqîue, et le ucablinet d'histoîire cquil ctonstate lu. sitîuation br-illattie îles Ifinane joirnaml, cmn iniséraut tes qhtulues lignes. Le

inatuirel le dle 'Etat. 1h intsire pouur q;uie Po '<u mt- le lPErat. iLun anié 1850 laiisseral danus le îu-ésîur 3.1 cdécembro i S-I- sont alrtis dii port de New-
tive mu réi-è.ion du coule, et conseilla spéciale-- uune réserve de $375,000l, eh le goiuv--ernur vau-. Yortk lio uuacoutver etSuit Furanicisco, litaute

C:lifornie, les messieurs suivants à ibord iui
Pra r:is /épôt, M. Cénes. prètre. M M. lienry

Dsehanh:ult, le Dr. Vhi-ans Verehères de
lot:crvillc, le Dr. Phias Proux, Chs. D.

Dcmnîîy et so &fi-ère, M. Dugas, de St. Georgo
T:ucnryvillo et un grand nonbe de Messieurs
caind iens dont je ne conni-s pas les pins. Je

s -i Vupartira ac a ps îî.çgrando sitisftc-
toin ut confiance. c2omplant sur les prières de

le'îurs amis dli Cauada.
(es messijrs.anet de su mttire a bord du

lavire, m'ont riC ave. instanceu uObten ir la
pe'rmission de plier Je temps daleIcur dlépa.rt,

afi: que Ys families qu'ils imsent derriéro
eux en esen t connaissance. Ce ltisant, vous

UN DE VoS S Uscr-rLeRS.
Min-r-e.

niXa oS Dit lc.- k-i dette dI la cor-
pora ion de (i ee est de £l0,8.. 1Os. Les
hieIýnseS anànicels sui vle t a £,,Ï3. 5. 2.
biî mai'n t ut des 1.-tes pi lui sont i des a

£9,ni. 1!. ies evenns n u nnels de la cor-
on n sou e:es s aî 5. £1 0. Lia iette

le duone des r oe s e d ux ans et demi.
e. si un tiers des irvenisann,-umels était mis de

Côt é une un bi ds daorissent,la dette
serait lquidéel en 16.

N : 'i te -Si*rowNso1i ir nr: î r.-T.in

ecrre.sprinit Canadien1 dii X, Y. Journal of
;morec écritd- d Miignoi à ce journal

'11u2 la nuijorit é de- halbitans des Townslhips
est loin tPôt re fi vorble à annexio:i.

J- suis ertin, dit-il. cIi' les demx tiers au
"il"' st "i-t1 d .1s31,qoi sont contre le

mouvtI'emeiit:t. S'il est lest à s'étendre d'a-
u-an:lLtag.soyez-sir que ses progr seront lents

c-ni r I rlte dorlin'(lit pays est florissantlite et pr-i-

père soîs l'ord re l clo<ses actudl. On ne
désire :me ilî chari-nm t.

LA QU:-TiON DU .ucaAG A.- e élegraphe
t.o1;l a ppri-. <ue l m -iniîr anglais à Wn-

hiuronn 'a vert des négociatious nvec Je S-
-réru d'î. La quesîiln ~ ~duNic targ. dit

nd b ra cî-tu'-- nns dout airrangx-de à Pamîniable.
Le droit( le p« ýj pour un canailà viseaux sera

zar:îuîi îr les uts-U is lGtrand Brueagne.
ei Sir Il. L. I'ulwer dIli lé*.ivu'lier li' airtes le

M\. Chalio. sI la côte dle ondîui-r.-is et la prise
Id Ie du Tigrc. La ieilleure iiîcligee ceste

nt re les dleux eouenments qui sont plus que
jamis resls a iVre en pals.

Li coi. UCF.-Ce lonsiur vient ce re-
:eaoir un :r pràsoent p-ir ses grands9 servi-
cos iar!emient'aires. Ce:tte fis c'est lh récon-

pense' dle soî .opsition ardetii e à la loi d'hi-
leuin itô nr ios pirtes de la rébl,î-lion; On

iii n lritô ne mn:îibine imontre d'or avec.
chailns elc. vhulit £100

iirm ioN ot y%. nAeL.-Le representant
lu coté d o ->roku vi-it de résigner soin

Siége. l. I tm ';i. pl iei;;uir de la coipa-
ie les Terres dlotit i stl'ent la perimission

cler ie Tor -to suivre 1-s essionis Parlemen-
.aires. On avuit peit être peur aussi de ses
idels :mueinueistes.r

iiTU-r A M. .iouN a-ou.a-Tl y aer c-es jon-is
t::s'es aine :sstii.lie d;2 el prmeijLy:i e2itoyens
J-- \buitr(-al bitre--sesdalmns le chlem:in de For

lu •S. L;mret et du o'Ataitiqiue, diu un le but
de s eutedt.e hu nIii . lIpréseintei ni t. 11 oinge
Ses ume pi ique a . .J 'liii oing, poui le

rouble quil s'est d.mnt de1-îis un ou euxans
m ls erices q'iil i relndus à la coipagilnio

r e -i in. Un tolie a ea é iilnet in
,ouwer; 1i iti verte est ja eot-ivertu de nom

liretuses san.tme .

iox \I. \immtt':.-~'M. J..nkmls. du Lcîna les.

vmtd"Wrpar estamlentl'enoéj(r:ne!Sorni-

ne ile £ t 0,000 puar erigr eduihe Iîpublie
i a la mtr qui ua seru O uvert aux on-

vri-r- de tout e. les e (sle de la société. Un
M. !Lid a pro:i de <uer -à cet eta.bliss -

emnuîns;m!t. . 1l1< I sirn bàti soli îîîigî:itinjqie
miiee, et ii n aute mudusiur pironumal.1,00J vo-

luu *s.

voyons par ls journaux queil -st
90041" duPresnterpublnomet11ntémioi-

'r l -te rnIînai- à. à Joh: iYouin, éer..
I e ltte eit, pour les services imiptiants

aum c nontins poluit aviincement dit railroad
du SSi. Lnrt e montique. Nos ap-

pro 1ns *aop ce projCet. i rv'.
-Nos hu1s us appîrenînent qîe Mqe .

. eConn.11 MU. P, P.. pour Stans e:d. s'est l-
c-lacé cii Ix-r dii moauvîemnt annexionîiis:e.

M. MeCoi! est. Un tory. d .
^e 'r. - .ercred i dernier, corm M.

Chisuu, de CIht eaugu y. traversait de
Bea l uruai-s à l'ile P>erret. la gmtee ruantqua
et. M. tli -holm perdC li t soni ch evalI su. sleig ni

iet su tco:îiun et quîelqi'argenît. Ni. Chishoîlm
e-t son copgo out eu pein:e àu sLu ver leutr
vie. De plis Ice temhps, on a trtcé un chte-
uiii Du peul¡,lslias, danis mine pilace sère.

.- hnzcrve.
!. Mormî~ct A N'ASm. -Qulques journamuix

îlents r-iuîx pîr i d!eriere ma:ile isen:t qu'il y
.1a VIIu'i il lréquîenî' rénîîions dii i-alin." ;rmis

lîver,.ite dli-e it'ojectuf'i auxiqueics i-. se i-
vrenît et des bruits qu%'îi fonît couriîr Sur lPiloj je

(ees rènnîiîîns mointre as,'ez quî'îis n'en siivenit rien.

i'st 'r<p iise 1 îdaar qi<i i 'o .' arr2ie uni instant :

auclin n:inistre aughum<s n'olserait soumilettre noe
pareiill' proîpoii on a se, col liues, et t)nc(' re

monîs à I: uine et aui parlemnit britanniqulîe, à
mo'ins~ q-u'il n'ût ahlum.i-eut perduî la ioto. il y
auiiti beineiiOil pilus île vriaisemlancie à siîppî-
«'r iuîe s'il a été question du Canada dans les
réuln ions muinuisténîelles, la .iiscussioîn n'avait pas
pur hiet lahndol<n dea la plus imlportanlte des
ctoloniies <le lumnpire, mîais le mouyeni dIe meutre

fin à Pagaiotin d'c tel sujet.agitati onn-q due il
jouîrnamux même uîltra-radir:ux, comme le.Drily
A\%ws, font un erinieinugouuèrnementdejnisser
contiiuer, D'autres paurlent de la retrite de lortk
Grey, et liii donnent pour sn:eu M; Fox

Maule, à présent ministre de la guerre sans siége
ail vabin(let. Mi Fox 3îleia rãid dans ce pays.
lorsque le défunirrt comie de D!aiousie, sun ole
était goînîerneîr-général. Dansune let-reà à un

mtlon),i1sir du cetite ville, il parle de son entrée au
cabiiéuei saris dire en quelle qualité. Dans le via

où lord Giey sortirait: du ministère, ou suppose
lue lonlElgin, sou neveu par mariage, se retire-
rait aussi 'du gouvernement du Canada; et on lui-
donne pour sultcesseur lord Saltoun,officiergéné,
ri qui a cotnndô les troupes le débarqtiueiënt
dans la guerre de Chine. Si l'on envoie' cE mili-
taire comrme gouiverneuirgénéral, ce n'est proba-
hieint *pas poiur livrer les clés de la citadelle do

Québîc et de olites les autres forteresse, di pays.
à quelque ofliiier de l'armée des Etas-Uii, ehr..
gé par le président Taylor le les recevoir. Les

oleionistes n'atraient pas beau jeu avec lui s'il
s'n-ainit de les prendre pornt des Chinois. On parlo
aussi de l rentrée de ir Robert Peel au imiinisrée,

et, par contre, dtn i t ouir parliel au sy. <mne de
îrîlotection que cet anriien mi;:istre'a fait abl 'ir. îýo

luce l13ellil, frère aîné de lorJ' John Risseli
et Iliiu les pil us grands propriótaires fonciers Ln

royarme. ser-it irês imtéfconicnt,coimme becop
·atres seigners, ildl'effet du libre échange sur

le produîip de ses rente:, et il serait question le ré,
unpoosr un droit modique sur les blés raigers
pour Ilprotection de.4 lé ès indigères en imérme
temps que punrla création d'run revenu.

Canadien,

BuaRu d DU SECnfTAIRE,
'lronto, 31 Décemlbrc .89

al n ap à Son Execllence le Gounrne
Génraiot iommner les MIessieurs suivants Coi,

issaires des Pletites Causes, sons l'Acte 7 Viet,
c. ,9. savoir.

polir la Paroisse de St. Clharles Idrirroméc
sre. CharleacLouidul,et François Papin.

pour lia P7ro .se 1. Annede8s i-Plaines:h'ssr-
.Jiarah Uberdeau, Lois Botew

Pour la .'îroi-n:c die S&. Jean Boptiste dle l'ijsle
Verîe ; Messrs. Doitliiqe (Girard, Zozimî:e CôÔ

té, John E. Barry, et Charles Bertranîd,

BUREAU DE LADJUDA.N-T GEINERAL,

Torronft, 4janvier, 1850.

Il a plu à Son Excellence le Gouverneer
Géneral de lémettre les Messieurs suicati
.lu service de la Milice de la Province. savoir

R EGMENT iE ION'TRLE L.
.Deuzièine Bataillon.

uior William Molson,
Capitaine George Weeks
Enseiguîe Charles Kadwell.

EATAILLON DU FEU DE MONTREAL,
jor B. Lymuan,
Cupitaine Johnil O--,

Norma n S. Frost,
Premier Liuiut.nauî Jiîames Miorrison,

Deus:tme '' Williamll m
N. B. Corse.

CAl1 A IUNIERS DE MONTREAL.
C-aqitumiie Hlenry Lymani,

J n'rie r Lieuteniant Alfred C. Lavicouit,
. "Richard A- Seymuîr.

Dut.ine 1 ;erdmand F. Sii ihil.
La rCition du Capila ie Jolin 3 T uruuerC

de la Cavalerie de kontreal, est acceptée.
Par ordre,

A. DF SA LABERR.1Y, Lt. Col.
Dépud ./ldjt. GénL. de JlIi!ice

NAISSANscE.

En et-Ite ville, lundi le 1-4 courant, la Damne de
M. J. E. 31 à Limor a mis aiii mande Lune ille.

MA RIA GES.
)'n teit'- ville, le 10, Saniuel B. Schmidt, E:r.

M. Î..à Juhaît-Auircii. fille ainée de lenry -ie..
v<r, R-r,

SL1~ 3,pr Mlessire Pélisier,. NI.azaire Mor,
-ier. a Delle. Christinue Paranteaii, tous deux dQ
cete ville.

A Vehrères, le 14-. par Messire Bruneau, car4
d li M. iene-r to auivreau. instituteur,

a Delle. Loii:e Lavae

, , . t-c Es.
Decédee hier, à Nontreal, à l'ge de 4'.

ais, anmo.s et 18 jours. à 1Il h. A M. Damno
C. uy, épouse do W. Cofiin, .cuye-, Pro-,

tontirec.>Li mort prompte et inattendue de
Cette estiiinhble Dame laisse d'unrs regrei

lans les Cours des nîollbreux amis qi lont pui
atpprôoie'r ses vecrtus, 0 es restes miortels seroil

iîhumeis îmdli.dcatns l'Eghise dt la Prov-idco,~c
a la sulite de deux serv-ices chantes, lPun a la
P roidlenîce et l'antro ülEzlise Porcissiate.

Decôdè-. a : Congr-égatiomn de Notrec Pame,
le 17t couranuu Sor -laii Lou;~se Thibanît.
dite St. Hy2îcmthe. âgee 'de (8 ains, dont el
a p -ss' enî Rligionî -17 ans:, S mois.

' c-ette' ville. le i -courant. ajiros unelocngue
nalaui-, Dame~ Louuise iRoIlland dite Lennir, v'euves
de ML .1. E . Ri'aid dit Lanonewttc, âgée d e 6
a ns,

Ati jpresbytère die St. Barthelemny, le 1er drc
cobranut.a mirié tne l<înguec et doîuleur-eise mîalt
die 1, à Taâge - l 'cnri ona 21 lu, MU .Raymîond
;Ceoffroy/dc St. ! Ilizabethî.
A Qîébec, le .91 u!t., Dan e An.gelique Po.

queiile dite Normraiîd, épouse du . M. Mlichel
llohitaille,à Pagze de 46 ans.

A Comîîrecoeur, k> 141 du coutran j a heu.e'
P. .I., Carolinie,âgêe de 2 ns, enfat.de feu À.
Marin, Eer.,

-A 1-a Haie du Feberè,- e 25 uit;,' après tto
corurte malamdi.e, M.. Edward-N. Cottrell S<gó ui

28 ians, lauissan t unn gi-:and cercle d'amris gotux- 4a
plurer sax imorI pré nîtur-ée.
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l P RIX OOUTANT
' FON.DS DE. HIARDES FAITES DE $65,000.

éu de semblabl e cucore a été offert a lpublic.

* tiil E Sonssigné voulait se préparer à recevoir un grand as ortiment do

IARDES FAITES ET DE MARCI-IANDISES SECIIES

um printemps prochain, désire vendre tout le fonds actuel de son établissemteu au

PRIX COUTANT POUR ARGENT CONTANT,

loommencer du PREMIER décembre proenam et durant tout, ce mois.
Il fournira des preuves convaincantes que ses effets serout venudus au prix coutatt,

près ca retnietdéecînbre.
Le personnes sont spécialement priées cde visiter les eflets quand même elles ne vou-

drfout pas achxter. On leur montrera les marchandises, persuadés qu'elles achéterott

lorsqn'elles les auront examinées.
les LOUIS PLAMON DON.

ENSEGNE DU CASTOR.
Mn. all2 7 n N e

Montréal, le T17 novembre 1849.

EteE IASTIQUE ET CIV

A vendre chez'
E, PR. FARRE T CIE.

St. Vincenît, No. 3.
]il nov. 84 .

la~ Qiox0ATTENTION!!!
A VENDRE,

A L'EVECIE, A LA PiOVIDIENCEC ET DANS
TOUTES LES LIBRAIRIES CATIOLIQUES DE
CETTE VILLE;
Neuraine pour se ;re parer « la

Par le R. P. MuzzARELla. de la C. cIe .. tra
duite le PIalien, d'alrs la dernirc Edition
de Rome.

PRIX: Un Ecu la Douzaine.
Moutréal, 14 décembre 18-9.

BUSTE DE

. DE MONT RAL.
¯[E Sonssigné, acqunéreur dlu Bnst e Mon-

stig'neur de Montréal, sculpté . a M.
Chs. Ballet, prévient les nombreux mem-

bres du clergé, et autres piersonines,q-uîi en
ont retenu des exempIlaires. qu'il est prét à
les livrer.

Ce Buste est de grandeur naturelle et à
fait ladmiration des Connaisseurs par sa tes.
seiblance parfaite.

Autsst, Statues tic a Sie. Vierce. de cdiflé.
rentes graimcdettrs depuis 5 pieds jtsqu'à 6 pou-
ces pour c Eglises Chapelles, maisous iBstes
on petit de Monseigneur et de M. Cliiquv,

etc.,le tc.
P. E. PlCA ULT.

Coin des rues Notre-Dame iBon-Secours.
r-Le Soussigné a aussi ce beaux ENF.s

Jesus eu cire, de différentes grandeur pour
Eglises et Chapelles. etc.

Mottréal, '23 Octobre 184-9.

Rt GLSPUR S DE PAROISSE
]LE Soussigné a préparé une quantité cd2 R ECSTRES

ponr les Paroisses,d. dirtrents niombrcs de feuilei,
quIl vendra à des pnx très inodéréQ, et dotit il zarait

la soliditC;le la relire, étant reliés aree le. meilleur,
matériaux et par un d:s meilleurs ouvriers du Canada.
Il se chargera de les faires coter et patapher.

J.-TE. ROLLAND.
16 Novembre 1849.

AUJX EN TRKPRENEUIRS.
A FABRIQUE le Rigudcl recevra des

. Soum.Is siozcs C.cH.TZESs jusri'au 1. ' jun-
vier prochain, pour les réparations du Presby-
tére de cette paroisse, qui consistent à en re-
faire à neuf, tout lintérieur ; lesquelles de-
vront être accompagnées des notas de deux
cautions solvables.

Voir à la demeure du Soussigné ou au Pres-
bytère, les PL..As, D£vis ET coNDtTtONs.

A. C. CIHOLET.
Rigaudi 18décembre 1849.

ES COMMISSAIRES D-ECO LES dela
MrNICIPALTTh de Rigaud, recevont

des souîmissions cachetées, jusqu'au 15 le Jan-
vier prochain pouir l'ére.tion d'tne maison en
pierre à deux étages ; lesquelles devront étre
accompagnées des noms de deux eautions solva-
bles.
, Voir au Bureau du Soussigné les Plans etlévis

ainsi qte c.'onditions.
. Rigaudc, 27Nov. 1849.

Pli. GAREAV S.

DEPAItTEMENT DES

TEIRES DE LA COURONNE
Montréal, 261 octobre,,1819.

EN conséquence dela Translation' dii Siége du Goti-
vernteinent à Toronto, Avis Public est jpar le pré-

sent doiîé, que toutes Coiiniicatioîs desin !s à de
Dépai-teinenit de lu pirt dtes Personnes résidente.s dans le

Haut-Caiada, devront ci-après être adre-sé-s au
Connissaire des Terres de la Courominu., Toronti.
Les Communications des Personnes résideintes datns
le BasiCanada defront être awdessées à .
L'Assistant Commissaire des Terres de la Couronne

Montréal.
r--Les Papiers sous-mentionnés inséreront l'Avis ci

desus.une foi par semainp pendant un rnois:
'LaIinerveu-LeS Mloanes Reliefeux- 'Echo des

reiz m gnes-:Gace des. Trois-Riiies-- Le Journal
4 e l é Caudigîî. ; .

TABLISSEIENToDP Ei ,ELEURE
Coin des Rîues AN'otre-.Dame et St. Vince nt

· : Sdu-igîuè oucîr satisfaire latente de ses
"°"r" "'"t "°vient°ouv"irsoi

ATELIER DE RELIURE -
i l'endrot ci-dessts lésiîn. où il est inainter:ant
prt à recevoir toutes les commanles Jans >a
branche qu'on voudra bien hii confier. Il apportera

à s ouvrages utne aitenîtion et une exacuitude
qui lui mnéteront l'enouragement public.

, .Z. C. aura toujurs eIn nuins toutes les
-urutires pour E.oles, tetlesque Livres, Papier,

fontare. Plumes, etc. etc. etc.
Z. CHAPELEAU.

?Montréal, 2 mai 1S49.

Aux Commissaires dcoIu.
~ESSl EURS les coinisire se proeit e-

roit. pour une cole modéle. titi Iil titu-
teur, qui peut prendre til etgaetent présente-
ient à commtlencer au pretmier jotr c.. Septern-
ore piobailî. Sdesser à Iesi:e Durocher,

prêtre et ciré. à Deleil.
N. B. Le salaire demandé ne sera pue rason-

able et tiiuléré.
Beileil. 2 juillet IS49.

EAUPLANTAGENET
E SOUSSIGNÉ avertit le pubtie qtil à
jappoii.tó M. Jus. Betw, Marchand Geîo-

cour,PjsacE A.TcQUEs C.trrst', agent pour la
vente des Laux ce PLANTAcEN-r où il V aura

ujours tine gratide quantité le ces Eaux
Fraches, si lienconutes cdu pitublic.

ClARLES LAROCQUE .'ent.
Moturéal, 26 octobre 18-.

BONS RVINC .
Om'rcE DE tL'[Nsr'EcTuTt-CENEnIAL,

Mtont/r'a/. 29 c-J)re 15S-9.
T USQU'A nouve! Avis. le, DE ENTUllES du G(on

Verne t poîtnt ir £5 et £2 10 chaque, quiont échues
asce droit à douze par mois d'intérùt. seroîit rache-

-es L'lx O1fue des Baniqtîues de Muntréxi et de l'Aîné-
rique lBritUtiqîue du Nordl,et de lets difîérentes branches
dants la Provincea.

Ins¡,.G n
T 1 îa) R.1I. E a

Oit imprime à ce iuruttu:
Adr'esse's,

LettrefunC ais

Et JOBS detotites façons
S'adresser à

JOSEPHI RWET.
Impnim ur des Mélanges Rcligieux, rte

St. Denis près de 'Evéclé.
.lontretil. 21 septemiîbrei 18149.

EmiiCO0LE
D ES SOU RD S-M UETS.

EPUIS que la Législature cessa, il v a 13
ans, d'encourager l'école des Surda-àitets.

si habilement tiieu parL R. icDl)ontald, tous
les v [ri e ai dle luImaitCé ploriiaien le sort
de ces infortunés, privés des bie:tfits le linýtrue-

in.- islorsqiue lesdcerniers e en m nt-n

enus aitnonIer ait publi: que onze Cents S'ourds-
.llurts fil Ceuvrt'l étaient laissés dans loutbli on
regret*a à bon droit cette ao'athie rii contrastuit
si étrangement.avec le vif intérêt: que portent

t:< Sîutrcds-Mits ts les goutvernii.ýmet cl(e
I'Eurone et celui des Ents n i.. Voulavt ninélio-
rer le- irt de it d'infortunés. Mgr. d(e Motréa!
n'écoutant que son arile-deile charité, sans secours
pitcuniaires, mais avec I'esprtir ptenir pli tari
Paile utc la législatuir, enutle gênéreise Jpensée
d'ouvrir en Nrwemabre dernier ttne école de
Sourds-Mlts lont la directionl fut conîfiée à Miu.
Lagorce.--Gt Prétre avec l'assistance deM. Reeves
S.-Muet, clire moit enant de donner l'instrtiction
grtis à tous les S.-Mtotindigens de la Piovince.

Il ne sera exigé de ceux qui sont eapables île payer
que deux sel igs et demi par mois.--ilans ha
'ite d'eicoiraEer l'école des fattilles olTrentt de

tienujiontier quelques S.-Muteus pour la modique
soiîmme des4 liastres par nois par élève,y ctotmy.ris

le blanchissag' deleur linge..Dans le cas où les
pareins préféreraienitflourni. eux inmes les aliiens
ila été pris desr irraingeren-. avec une personne

qlui préparet lkur notirritutre et les logera pour
4'sclheliugs par inuis.-Ceux dont les parens sont
pauestt tqui -eri'ttt troi âgés pour apprcindrc
à lire et à écrre, pourraintauîi moins recevoir,
s'ils sont inticligens, l'instruction religieise par
le langug des signes, etc. dluns dcspac.e ie six
luois. L'école estsIltue au pieil dt 'oirant, *Rne
Dtfresnte; prés de l'embarcadère deh Steamboats

de Longueuil.
Vend reli le 7 Septenbre.

LA~G~E3 - RELI'GXIE~UX.
i ~ i

UDR'EAU DES TERREs DE LA COURoaxNLE.

on treal S Septembre, 1849.A VIS est par le présent JonnI que les Ter-
res ie.la Courciie ci-apres spécifiées si-

tuées, dans le comté dOawa, lans le las-Ca-
nlada, seroInt, à coIpI)rd IJ 'GT DE U.XIÈ.lE
OCTOB HE, ïra!a, vendre aux conditions
énoncées dans l'avis publiéj suns la date uit
Deux MarsI S19, et -,tu prix mieti noias.

par l'.Agett Local, Tom,; Lrvci, à P1le des
Allumettes, nauquetl Pen devra Adre-r.

0îrix Ue vte:-.Trois Chelinis l'Acre.
Townishipl e Chices.5ter.

Rang 1er, Lots A, à 9, 11 à 22, contenant
-lopuis 638 à 161acres.

i 2me. Lot, A à D, 1 -2, 27 à 52 contenatt
depuis 3- à 171 actes.

Atssi le résidu ie la patrtie nord, ou 86 acres
des ots divi.és Nos. 23 à 26.

S3me. Lots A, 13, C, 1 à 4-S, con un-iant
depuis 'l3 à 146 acres.

< 4me, Lot., S à .1-6, contenant depuis 47 à
a 59 eres.

tîme, Lots 4.1 à 50, coutenaot depuîis 50 à
114 cres.

Ginme, Loms 27 à 50, contenant depuis 51 à
1.5 acres.

S7mne, Lots 1 à 50, cemîenant depuis 6 à
100 acres.

lowntshl, ci> de Shcen.
Ratng ler, Lots 1 à 27, contenant depuis 100(: à

14-2 avres.
t 2me, Lots 3. et 35, . ianimP Est, -0 acres

chaque.
i " Lot 36 à 50, conitenant depuis 100 à
260 arcres.

Rang 3mîe, Lois 53 à (3s, ccntîenanit depuis SO8
122 neres

t 4me, Lots 52 à 56. 69 à 79, contenant
depuis 4 6-à 247 u-.r

" 5me, Lois 1 à 56, contenant depuis 100 à
194 av'res.

" 6mie. Lots I a 6.14 à, -56, conîteinanit 100
acres chaque, :i 7a11 v.1110u 1o11 u.

Township île W\\aM'i.
ang A Lots 13. 1 i S, ntenalt depuis 41 à

200 acres.
" tr. Làs i à 18,'23 1 1--., î.out tetnatt depui

43 à 144 aies.
" eme, Lots I a 50. contenant depuis 52 a
162 acres.

Sir.e, Lots 1 à 49 clu. 100 à 162 acres.
10 sept.

BUktEAU DES TERREs DE LA CoR tN,
.31ontréul, 3 août. 18.9

Les individus, quti tiit d.s hcI tion île terres.
soit cuoneconcessiuntatres trimti'l.s ou conune
leurs léptaires hériicrs oui stthsiitts. et îip:i t'ont
pas encore en leurs patentes, sont pair le présen t
rotifées que couCormtement à la Se. d!atse de

pActe les terres, passé dans la dtrière re acsionI de
lit législatiure, toutes terres, dont i'octroi donnaîi

droi: à tics hi oraires, le'ue: i iî honora irs seraet>tt
imaintnianatt -lits ot i lesuteles il y a encore iL
reuitplr ldes conditions d'etmldlissem t, oit do:
.'exéctttion vdes coidiions d *'élialii, semlt reste
à étre prouv ée,!serontt confitij;u-tes et repri,s,i
tnoits que tls h onoraires ie sîiertthieient
pîayés, et que telles conditions d'étabhsset
iie aoient ret plies, et ute lexéc iut!i relles-

ci i soientt pîro à àli satifhtiton dlit g-
vertmellnt, le T RENT 1E jour de 1\I AIde

IPzannuée 185L Les holnorires devriot être :payé.s
et lh preuve de i'exéciitîom des -omli:tns d'é-

tblissemtetts tivra étre lée Janus le l3iuretiu dlii
Cornnuissaire des Terres e la Ciouroune.

àlotréal. 7 aoutt i181-.

IURIEAU DEs TERRES oE LA Cot:oNN.
Montréal, 18 ioût 1849.

Laplt à Sos ExcLLENrcE LE Gouv'Eit-
NEUa.-C'N RaAi. de îlîtnimmer:

JotN LyNcat, évcuyer, de PIlc des Mîtu-
nieties, agenut ouiîir la Vente tics Terres le la
Courotntte la ns les Townships do Chichester,
Sheeni, Wha m btutt u(!tuilsla dite Isle . 'rPrgence le
cette dernière étunt vate par suite de ! lré-
sigtation dle 'rançois Xavier lBastictt, écuyer.

FRA NçotIs XA viEt BAst'IEN, éculyer; tie Plle
du Caluttnt, Agent pour lta Vete des 'Trres de

la Courotin, Jans Ia n ite Isle. uit lieu et place
île Walter Radflord, écuyer, cqtui a résigincie tIe
partie de ei agence.

Monîrîal, 21 ,îI 1849.

DEPARTENENT IDEs %TERRES De LA col)RONNE,

Afonîré<l, 2 I 1349.
VIS PUl L.IC est par- lepréent lité âeux

Squi soit en teles suit pour des Terres dIi
Clergé ou autres terres Publiques, que s'ils "ne
layent uO nitaius utitiîes vor.-ttments dits av ee tn
érêl, da ns le couirs le six mrois à comîpter de ce

lîour, tettrs terres alrontt atlors repruii5s s etmises ent
vente puiblitite con formémtient auts dlispositicons île
l'Acte 12 Vic. uih, t.

Et avis Cst de pîlus donnîi à c.etux q1uiditvent
!iouir des terres pîubliques eni géinéral, que suivant
les dispiosit.ions dît dtt Are, leuîrs terres seront

stujenes à être re:prises et cll'erts eni vete, s'ils
tie payenit chaI.c atîtue ait mtîoins tui des ver-
semtil's trequis, utret: intt érêt.

AUX F'ABREQUIES?.
,'ciître tunî beau Bóéni tier ent pterre et

duhtis le genl te îtihique.- Les condcitionî
seronit t rès-fuis s-S'acd rosser à

J. B3. TH-OMAS.
Coini des rîtes Dorchiester et Ste. Elizabjetht.

Miontrnu, 2 rnai 1849.

CHS. B3AILLARG-1, architecte, att vieux
cháàteau St. Lois Hat-ille, Québec.

College de B ytö i.
E COLTjEGE D E IYTOWN s'ouvrira de

nouvti le DJX-N UF:SEPTEMBRE.
Cettemaison embrasse ce qui est généra-
letnuiet enscigné dans lesaitres colléges. Ou-
tre le. latin et les aitres études classiques.
L'étude di tfrançais et ile l'anglis soignée out

par aticulièreieit. Les parents ont à pourvoir'
à la nourriture cie leurs caluhits qui, trois fois
le jour, auroint unît cldemi] hettre pour prendre
etr repas dtans de respectables muaisonschoi-
i ad hoc ; le. reste dt temps se irssse au col-
égeC.

Le prix dc la résidenec sts-désigné - titîsi
Ille cie J'école est le £- par tnnto i tpayable

d'avnee ii moins par qnier.

ßytcown, 3 septembre 1849.

AINA LYSE
aUs

EAUX MINERALES DEtPROVIDENC

A ST. HYAaINTRE,

EAUX FROIDES -1î= FAIIRENIiIT.
Ces caux contiennent les principes suivants:

rntNcttPEs GA7.EUX.

Acide Carboniine (Iisutt c'tt eait)
Protocarbutre d'hyIrgòe (et abundanice)

PRINCIPES sAIA.Ný.
Cilorutre le Sotlitit (en albo udaice)

StIî phaîte île Sotutle (en ;tettc qLllutti:éì
Biuarbonate :lc Soude (base du Soda-Water)

assez aboilut.
Chlorutre de chautx (en abondance)
Cltcrutre( le Matgnèsie (en îpelie quantité)
Sulplhate le Iagniésie (assez andat).

EFFETS THi-ERA PE T ''IQIj S ET P1YSI-
OLOGQUES )ES EAUX MFNÉ-

RALES .DE PROVIDENCE.
N aus avons vit par l'analyse .e ces Cautx
qu'ellis retfetment plu>ieurs sels aetits à base
île smile l, dle mnagtuéste et diehuîx uiisatux citdes
clorydr'Iiues, carbig,es et slph ile plus

quIte (:cs aux tenaient en ilissu!uitior. iune assez
grntitle uIatntité l'tCide enrbone très putis-atîui

et qui agit ee.cre 'oim uictepliérant et autis-
liasmîd iîuei. Cet acide les rend ene ellicat

i1hauts cerai tues al'cctions nerveuses de t'estuitnn,
latns la dapepsie, li csriulgie, hms les vomis

smtiicItî iervetxNoi hez tes 'etiues encet es.
Les clloru-es Je sodiuu, les sulplhts le

solide et les carbonates de cette base que coiti-
Ciieient tes eiti letr donient des propriéóés an-
tctioléitltes trés puissantes et bien Jdémontrées;
comme l'ont prouvé de nm.nibretuss expéiences
faites-à cet égard : le plius -es sels jouissent( de
propriétés purgatives à lurtes doses bict coninue

en tout le monde.
i ont encore iue pro¡iótê bien tgne d lI'in-

teitioni des peronttes qui fnt Iuge tic ce-
euix. c'ct let ve rtluribentriptique, qui les reud
très vatageises Jinales alfctiins le l'appareil
urinaire et suitutiit dans les al'ectiois de la grn-
velle. Les calculs flirmés par 'aci.l tiritte siont
dissouts ; les uintes le'vienneit ah.alines id'-
Vides qu'elles etaient auparavant.

Le ic'hloru ros de cairunux q(lue ces 'aux cnitiilien.
ienileur dînint 'eflet du nindi r les aridi-
tés Ie et'stomtttatc qui s'iuit si îlîîtuentes citez le
hy.peptiqlues et ttr 'elisonnes alectées le t-
hoilies organiclues. Ie 'e inenr. L'n -e troll-
t'r rtbie de Pustg le ies eaux dans les ditir-

ch-lées î.ltronuilutes, iméule le relles qtyti sotit com-
plulîiées ltulcèration des iitestiis.

L'-m ne diirn que qt eques mots de soitn eiploi
Ci bain ;:ees hiis issent cunetii toniqclus et é-

dalifs suiivat l space de temps que les pceroities
y dermeuent et ils .ni emnploés dans nitt grand
nombre dîe cs, tel qIIue ih les doîtuleurs artictt-
laires, le rhtumtni isime et la g''itte. On en retire de

bis eîets da ns luai: ticis s:.ruphuleuses, le ra-
'lismiîe,ta chtlosrose, Ilas les u l ions iiervecscs,

Phystérie, IPeile,siePhypc odndatis les <toi-
leurls uiterine-., dans Pyetohedel'ir,
dans lat dysmrtéorhé, la stérilité.,les douleurs de
reins, etc.

L'utilité Ie ces blains et Cil îlte qtiu sorte évi-
lente dals le traiiemîîent pr'ervatif des lil'oîrmii-
tés et p)our cîîn--oliler la uiirisoi obtentie par les
mloyens etuqes nilss ýont il'n grand
ecî-outrs pour rombtttature la constitiuit lympi--

(uIle tics enflaints et I 'es divelses accideis deplein-
Lits d'unte stitne itcale oti géiénrale.

MCODE 'ADMlINISriLATI0'ON DES EAUX
DE PRLOVIDENCE ET SA DOSE.

Cette eau se prendQ ;it pure, soil métqe à qutol-
g]lie lislnîe,u suot combinée- ni viti, ut lait oi aut
sirop queloui, selui le goûtiîes individus.
[.a 'lose est d'nîe à deux bovittleites îuar jour
commite puurgtivîe et priîce par tttimbleurtu avant le me.
tias. A plus petite ditS. elle ;tgit enintme dittrL'j.
que, diaphiorétiue et si iuia lue.

GD ÈRISON.

Dpnutuis rque ces eaux sotnt ennnutes, M. J1. L.
Saniguuitet, Niatchtantî à St. H-yat:inithe, a ft

tusage de cs eaux ptur unoc dysîiwpîsieî chroniqute
ei il eni est buienic gur.

tmaIlde tète depuis plu.,~ de quîin'ze jourts ; il e'n a
lu à itluisieurns retprise-s thtranit deux jîturs il s'est
luivóéît tus tecs ea ux ct soit mial dIe tète est -Jispau-

rci: liptuis e tmomueîî plutsieurits aitrtes pemîîrunes
se sot mises à hioire cie res eut us et elles ie.la -

renut s'en biien tr'tîovr pîour îles fa ibleses il'esto-
mne.-- M. Jotelh Si. Gerint, tlicé à lut ditr-

tivor.h il'éPta blissement -les lbatts qiut sont muainî-
tenîi itt cîn opóiration, v'a inclessummirient mec'ttrt tics
îl pôls, die Ces entux à Monîtréaul, à Qtuébee et à
Tlrois-R3iv iéres. Ils les venîtîha a ln pixs bien mt..
dlèré, v'C la facilité dlu Iranusport île St. Hya3.cithe à
<'os atîtres plhaces, et vS nussi leur nouveautîè,

Dei aflilihes feront conntaî tre !cs lietux dos dé--
pète.

St H-yacintho, le 1l juillet 154-9.

AVIS. AUX JNSTITUTEURs
INdIemnldepour St. Frnçois de, T0

p)ot on, via-vis flytor, un .1 st ttur
capable d'Cseigneor le frnaLZIis, langlais

moûus médiocrement, t qut deplus sache le
phîin-chant Les houraire oiferts'sont d
£45 à £S0.--S'adresser à s ssire Jus. Glot, curé du lieu.

les Messierurs du Cergé et Je ub ic
'jti il reçoit ci ce momuont une additionconsiderable et très variéc aux articles qu'il.adéjà c en-mains et qui Colisistent cil ornon.enits

d' E lgsc. broizes. ol s d'or, soie, argent ec.'
- tce u e en usage pour :les lbriques, boLt
gies, cire ll helte et jaune, cierges de toutes
proportions, Vitîs de mresso dc t ieiljeu.
qualité, eucenis dit gonun olibernum, buile à
hurpo cas lirlvete àLdes prix modérés.

Les avances libéralesqu'ilu'l. reçues des pre-micres juaisoils (dEuriope incItent le soessigné'
mu muesu re d'offrir aceux qui désireraient flaireveuirdes o«IjeLs étraugers tout ce qui pourrait
leur coucoilr.

m ýMîontréal 27 septembre 184.l<). Roy

L. P. BEoivia,
Gion des r ues

N0 rR E-DAMlE ET ST. VINGENT.
V.H TIT d~e nuoueau ses pratiques qte tant
sun ulablissenitt est réitl dans ce ou..

vvau loen et uyil a (111-11tta îoo son1 an-
<ie m lagasm de h, rite St Vmcent vi -n-vi la
P"Inee Jatcquesý quartier.,

I attrend inee<samment par les procinis arti.:
ai. itn RICHE ASORTIMENT de MON-
TRES, BJOUTERI ES, articles de goût etc,
etc.

Montréal, 26 mnii.

ES Sussîns viennttent de rvecevut etofllrent nmaintenant vil vl'Iie' miee
luioncosidér t: le dle LIV UES lruprres

etre dottéus kN PH I, ou1 ? tiàrmec*r UNE 131-
LI OTIÊQU E DE PA C)ISS E. parmi les-

qu1el, se t rouvent les otvrages suivants
Bibliutlhq ue du la jeu nesse cirn-e, in- S

Do d d o iI-2
Do do d it.-18
Du dos Ecoles chrétiennes iii-12

Gyntuase muoral, ¡mo
13bliothèqulie pieuse, fornats ii-12,

grand in-32, et in-36
DO( des petits erfans in-32

.Do des etlfaiP eUx.
Do Jc Ieniliie c'l'chrétienne, i.i-S
Do Morale et Littéraire, in-12

1) linarui:ive el innusani, n-Is
Do Caltilique( Le Lille, Sî_ S

Ete., e1t., etc.
-À UiS 1

rn i n4Orliii.nt iré va jr iéj p e L D[
PRItiHA-'S avea rel:ienre. onliiires et atres.
Le toià' à des pr x Nxtmeménî rèJuits.

L.A HE\118E DlES DlF)tTS BTACCOR-
DE AUX ACIHE'UEUlS.

•E. i. FAERE et Cie.
Rue M. Viilve t. NO. 3,

21 mi t .1S49.

DAMIS PAUL,
On.anisE Di.a .t 'rur a. unut tfixé Sa

résidence. uit coill des rues 1.s AIlelonutds
et Dorclester, oloe ses sereicîs :ti person-

n tN qui désiretraient prendre des 1.: ço5 nE

_p V ANO T, Ptrfes.'ee' de françis
a luIu rthtiOt rtîitne hîeIes-lettr'esete

L.o.i del (":ruese- Drchebvser et Saiguinet.
Monitréaîl, 9 :Cov. 1 54S.

GUtE1T LATU H1
-J.A. i!. Noure, No, 16, rue

St. Vitnretll.
Mott tal, 20 oti. 184S.

CONDIîONS DiES AtttANU ES RlE i tIEUX.

LES iiLCEJCiS IEL]GIE UX 1epniîient DEUX
fois la semaiie, tII MA DI et le EN I.1)1.

Le viutx dn peent pour I l'annitée est de QUATR E
PIASTIl 1'Sfrais dc Ioste tpart.

Les MAL.JKZG.SFl ie reçc.vcit pas d'abonnement
pour mîoiîs de s IX Mois.

LesR abni, qui vent discotinuer dt suuscrire aux
.Uni/iigs. doiventi en dionr ais un moi- ,uvant P'exii

ration de heur :î tilumetiicit.
Toutes leutres., paquets, correpondcanerîs, etc..rte.

divyiti être adiresséeus, frantes de porit. aux Edit.eur.s
dIes Jiélanges Repligieuxs ài iiiiurüi.

PtRtX Ots ANNONCES.

Sui tittnesetnnii-dessons,'iare.iinsertionî, .£L0 2
Chaqu1ie ins5ertionî subséir wtei . . . (t 0
Dix~ lignes etn:î'destsonts, Ire, insertioni, . 0 3 i,

Chai iug isertin subtseqîuent, . . . t) 0 Li
Aîu-dIessiîs île dix iges, [ iare. inîsertion]J cIte-

quie higne........ . .. ... 00 4
Chiaqule insertioni subtséiquenle,î: pnriligne, . ) ti 0

1'Le:s Annunoîeus nun accompai:gnédes d'aortres sot
piuies iusqui'aîvis comrt aire.

Pou r tes A ntinci qu Ciî~i divent~t pi ainíe 1.0 S G-rit 15.
pîour des annlionces frquenites,iec., IOli'oet trileir dao
gré à gré5.

A GE NT'S DES ME LANCES RIEL ICLE IX.
M.onitrdanl. MMA. tPA tllE, & Cie., tibrairo
Trois--Riv'iûrcs, VA L. GUIILL' ET. Eer. N. P.
Qûébec, . M . l. NAILiTI N EA U. lPire. V
Ste. Antiie, . M. V. tIb10 T E, tre Direct.
Hlitrireldu Lonp, Mt. 1.. IIARIIIEA i,
St: Atthanîîue, M'. ILI A U B ERlT1N.
liuireLu deîs Méilanîges Re!ligieuix, t ro05 isim utatge dec

tla Matîisout de lPdole tirès du I'Ei'îechó, coin dles rutes
M ignionne'e it St. Deis
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